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VAUD 

Des liens par-delà des barreaux
PARTAGE  Par un projet d’écriture, la diacre Monika Bovier et l’assistante sociale 
Marilou Rytz ont réussi à créer des échanges autour de femmes en détention à la 
prison de la Tuilière de Lonay et d’habitants proches de cet établissement. Durant 
plusieurs semaines, elles ont animé des ateliers d’écriture tant au sein du centre de 
détention qu’en dehors sur un thème commun : « La porte qui claque, la porte close, 
la porte qui s’ouvre ». Si l’anonymat était requis par les détenues, les textes produits 
de chaque côté des murs ont pu créer des liens, ouvrir à des réalités partagées.   
Les deux ouvrages regroupant les textes produits sont à consulter dans les temples 
des villages concernés : Lonay, Préverenges, Vullierens, Denges, Echandens, 
Romanel, Aclens, Bremblens. Information : monika.bovier@eerv.ch.

 BERNE-JURA

Second magasin Regenove à Bienne
SECONDE MAIN Le CSP Berne-Jura a ouvert en janvier une seconde enseigne Re-
genove sur son site de Bienne, située dans les locaux de l’ancienne imprimerie Gass-
mann. Sur plus de 300 m2, vaisselle, meubles, habits, livres et accessoires en tout 
genre trouveront une seconde vie auprès des personnes qui en ont besoin, à moindres 
coûts. Le magasin sert également à la réinsertion professionnelle, permettant à des 
chômeuses et chômeurs qui arrivent en fin de droit de bénéficier d’une expérience 
pratique directe. 
Petit tour du propriétaire en vidéo sous www.reformes.ch/beju et sur les réseaux 
sociaux.

NEUCHÂTEL

Passions à découvrir et à partager
PARTAGE Un marché d’activités proposées par des passionnés aura lieu en mars 
prochain à Bôle. Le concept : partager ses centres d’intérêt et en découvrir d’autres. 
Chasse aux champignons, atelier poésie, partie de pétanque ou balade ornithologique 
pourraient être proposés à l’occasion du premier marché « Partage et découvre », 
proposé par les paroisses de La BARC et du Val-de-Travers. Une manière d’entrete-
nir des liens et d’élargir ses centres d’intérêt afin de favoriser des rencontres parfois 
improbables.  
Ve 24 mars, 19h - 21h, maison de paroisse de Bôle. Plus d’infos : www.eren.ch.
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POLITIQUE, 
L’AGROÉCOLOGIE ?

En décembre dernier, une journée de « test » 
pour la campagne de carême 2023 réunissait des 
pasteurs, des bénévoles ecclésiaux et les concep-
teurs de la campagne. Une remarque, émise par 
un pasteur neuchâtelois, m’a interpellée : « On 

nous donne des outils pour une campagne à première vue 
écologique… Or, elle est surtout très politique. Sur le fond, 
je suis d’accord. Mais je n’ai pas les outils dans ce domaine. 
Et qu’est-ce que je réponds à mes paroissiens qui viennent 
de familles paysannes et qui se sentent attaqués ? »

Effectivement, promouvoir l’agroécologie est fondamen-
talement politique : c’est stimuler un mouvement radicale-
ment opposé au modèle intensif et industrialisé que l’Occi-
dent prône depuis l’après-guerre ! Le nier serait hypocrite. 
Mais garder un logiciel du passé le serait tout autant.

Les instances internationales reconnaissent désormais 
l’agroécologie comme une solution. En 2018, une Déclaration 
des droits des paysans a même vu le jour à l’ONU : nourrir est 
considéré comme un droit et un enjeu fondamental. Promou-
voir un autre système alimentaire, ce n’est donc pas s’opposer 
frontalement aux paysans. D’ailleurs, ces derniers innovent 
aussi, comme le glisse un de nos interlocuteurs (voir p. 14).

Le problème réside peut-être dans notre vision techni-
ciste : à chaque problème, sa solution ; à chaque crise, une 
issue rapide. Mais repenser l’alimentation, comme la tran-
sition écologique, cela ne peut se faire en désignant des 
boucs émissaires, en espérant une solution technologique 
miraculeuse, une manne gouvernementale ou en brandis-
sant une idéologie toute faite. C’est peut-être une voie que 
nous montrent ceux qui font l’agroécologie aujourd’hui. Face 
aux urgences écologiques, pourquoi ne pas se retrousser les 
manches et essayer ?

 Camille Andres
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RADIO  

Décryptez l’actualité religieuse avec les
magazines de RTSreligion.ch.
Hautes Fréquences le dimanche, à 19h, 
sur La Première. 
Babel le dimanche, à 11h, sur Espace 2.
Sans oublier Respirations sur RJB le 
samedi, à 8h45, ainsi que sur www. 
respirations.ch. 
Le dimanche, messe, à 9h, culte, à 10h, 
sur Espace 2. 

WEB  
Suivez jour après jour l’actu religieuse 
sur www.reformes.ch, sur les réseaux 
sociaux ou en vous abonnant à la news-
letter www.reformes.ch/newsletter.   

BERNE  
La Communauté de travail des Eglises 
chrétiennes en Suisse (CTEC) organise le 
vendredi 24 février, à 16h, à la collégiale 
de Berne une prière pour la paix à l’occa-
sion du premier anniversaire de l’agression 
militaire en Ukraine. www.agck.ch.

GENÈVE  
Présentation et discussion autour, no-
tamment, des expériences vaudoise et 
genevoise de formation pour imams et 
acteurs religieux, le 1er mars, dès 14h15, à 
l’Université de Genève, rue Jean-Daniel 
Colladon 2. 

VAUD  
Le 2 mars, 19h, au Centre culturel des 
Terreaux à Lausanne, sera projeté le film 
Zwingli, le réformateur, suivi d’une table 
ronde, afin de célébrer le jubilé des 500  ans 
des disputes de Zurich. En partenariat 
avec Réformés. www.terreaux.org. 

RENDEZ-VOUS
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A la suite du départ de la titulaire, la
Paroisse réformée française de
Bienne cherche pour le 1er juillet 2023
ou à convenir un ou une :

animateur.trice de jeunesse
(poste à 50%)

Annonce complète et lien pour le
dépôt des candidatures : https://
jobs.dualoo.com/portal/9akq9pqa
Les candidatures électroniques sont à
envoyer jusqu’au 31 mars 2023.

SACRIFICE « Mieux vaut s’abstenir de 
jeûner que de le faire pour de mau-
vaises raisons. » Le mot serait du ré-
formateur Jean Calvin. Ces mauvaises 
raisons ? S’imposer des pratiques péni-
tentielles, comme la privation de nour-
riture, pour mériter le salut. De fait, le 
temps du carême – ces quarante jours 
qui précèdent Pâques et que le catho-
licisme marque traditionnellement par 
diverses abstinences alimentaires – ne 
connaît pas la prescription du jeûne 
en protestantisme. Ainsi, les carnavals 
ont systématiquement lieu durant ca-
rême en terres réformées, et non juste 
avant, en s’affranchissant dès lors des 
interdits catholiques : pensons à Bâle 
ou aux brandons en pays vaudois. Et 
à Zurich, la Réforme protestante est 
née avec « l’affaire des saucisses », au 
XVIe siècle, quand Zwingli a soutenu 
ceux qui mangeaient de la viande en 
plein carême.

Un sens communautaire
Pourtant, note le théologien Olivier 
Bauer, le jeûne n’est pas absent chez 
les protestants : mais, « fédéral » ou 
« genevois », il n’a de sens que com-
munautaire et couplé à une pratique 
de réflexion ou de solidarité. Plus ré-
cemment, il peut exprimer des pré-
occupations environnementales ou 
climatiques.

Il n’en reste pas moins que cette 
pratique relève de la responsabilité 
individuelle en protestantisme. Et le 
professeur lausannois de commenter : 
« S’il n’y a pas de jeûne en carême dans 
notre tradition, celle-ci se distingue de 
manière générale par la retenue et la 
tempérance. »

La sobriété et la modération pous-
seraient-elles les protestants à faire ca-
rême toute l’année ? Ce n’est pas sans 
avantage : une statistique canadienne 
a montré qu’en évitant les montagnes 
russes en termes nutritionnels, ces 
derniers ont une meilleure hygiène 
de vie que les catholiques ! C’est que, 
disait Luther, « toute ma vie est péni-
tence ».   Matthias Wirz

Le jeûne, c’est 
toute l’année

La paroisse  du Coude du Rhône 
Martigny-Saxon 

Met au concours le poste de

Pasteur-e référent 
à 100%

Entrée 1er août 2023
 Info : www.coudedurhone.erev.ch 

Annonce a faire paraitre dans le journal Reformes avec cadre dans le format 57x56,5 

Parution mars 2023   --- impression et parution le 24 février 2023 

Delai de suite 

 

La paroisse  du Coude du Rhône Martigny-Saxon  

Met au concours le poste de 

Pasteur-e référent à 100% 

Entrée 1er août 2023 

 Info sur le site www. coudedurhone.erev.ch  

BLOG

Parmi les billets publiés récem-
ment sur w w w.reformes.ch/
blogs, la rédaction vous propose 
un extrait de la réflexion du pasteur 
Jean-Denis Kraege. 
Au Conseil synodal vaudois, il y a eu 
quatre démissions en un peu plus 
d’une demi-législature. Ces temps-
ci, le nombre de ministres qui sont 
burned out est élevé. Il y a certaine-
ment plusieurs raisons à cela. J’ai-
merais en évoquer une qui en prin-
cipe ne devrait pas être présente en 
milieu chrétien.

Depuis des années, on rêve de 
gérer les Eglises comme des entre-
prises. On met en œuvre tous les 
outils à la mode pour les diriger. En 
son temps, il y eut ceux qui étaient 
charmés par le New Public Manage-
ment. On a ainsi introduit le travail 
par objectifs. […]

Cette idée d’objectif est une 
vieille affaire. Aristote déjà avait 
pensé que tout dans le monde 
avait une « cause finale ». Certains 
en ont déduit que l’homme était 
sur terre pour accomplir un cer-
tain nombre de tâches visant à at-
teindre justement un objectif (ac-
complir la loi, instaurer le royaume 

Pourquoi nos institutions 
ecclésiastiques se portent-elles 
si mal ?

de Dieu, faire triompher le Bien, cher-
cher le plus grand bonheur de tous en 
cherchant son bonheur personnel, etc.). 

Malheureusement, plus l’objectif est 
élevé, plus les humains sont désespérés, 
car incapables de l’atteindre. Depuis le 
temps que les humains cherchent à faire 
le bien et que celui-ci leur semble tou-
jours aussi éloigné… Le christianisme ne 
propose pas de travailler avec des causes 
finales ou des objectifs à atteindre et à 
dépasser. Il ne nous dit pas : « Aime ton 
prochain et tu seras sauvé, tu vivras en 
plénitude, tu iras au ciel. » Il nous dit que 
c’est parce que nous avons été aimés in-
conditionnellement par Dieu que nous 
sommes appelés à aimer notre prochain 
comme nous-mêmes.

[…] Ce renversement de perspective 
a pour effet que, en christianisme, on 
est en droit de ne pas fonctionner dans 
une logique de rentabilité toujours plus 
grande et même de toujours plus grande 
efficacité ! Il y a même là, pour ceux qui 
aiment les signes prophétiques, un signe 
à adresser à la société qui tente de maî-
triser sa destinée alors que c’est Dieu qui 
en est le maître.  

Pu
b

Texte complet sous : 
www.reformes.ch/blogs
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Infos, ressources, liens, 
conseils de lectures ou culinaires : 
www.wgt.ch

Tout le monde 
se retrouve au temple

Une journée pour Taïwan

La théologie protestante n’accorde que peu d’importance au lieu où se retrouvent 
les fidèles, mais les églises sont souvent les symboles d’une communauté locale. 
Leur usage n’est donc pas si anodin que ça. 

Ce 3 mars, la Journée mondiale de prière met l’accent sur cette petite République 
à l’avenir incertain.

SYMBOLIQUE La question de l’utilisa-
tion des temples a surgi dans l’actualité 
dans deux cantons en moins de six mois. 
En août, c’est au Conseil d’Etat vaudois 
qu’une question a été posée, alors qu’en 
janvier c’est à Neuchâtel que le principe 
d’interdiction des rites laïques décidé par 
le Synode (organe délibérant) a suscité 
quelques incompréhensions. Fédéralisme 
oblige, le statut des lieux de culte varie 
d’un canton à l’autre, mais pour Neuchâ-
tel et Vaud la situation est similaire : les 
temples sont majoritairement propriété 
communale, voire cantonale.  

Si le Synode neuchâtelois a rappelé 
que l’usage des temples pour des ren-
contres culturelles était encouragé et n’a 
mis son veto qu’aux célébrations rituelles 
non chrétiennes, dans le canton de Vaud 
c’est la rigueur de certains conseils pa-
roissiaux s’opposant à des activités non 
rituelles qui est remontée jusqu’au Grand 

PRIÈRE Des orchidées papillons rouges, 
fierté de Taïwan, un faisan mikado et une 
spatule à tête noire, espèces typiques de 
l’île, menacées d’extinction, se détachent 
sur un ciel sombre, symbole d’un avenir 
incertain. Et des femmes en prière et en 
partage. C’est l’illustration de la jeune ar-
tiste Hui-Wen Hsiao pour évoquer la Jour-
née mondiale de prière (JMP) 2023. Portée 
par des femmes de Taïwan, elle est axée 
autour du thème « J’ai entendu parler de 

Conseil : « Dans les faits, on constate que 
souvent les municipalités et conseils 
communaux désirent que ces locaux inu-
tilisés, propriété des communes, soient 
plus régulièrement mis à la disposition 
de tiers pour différentes activités laïques. 
Certains conseils de paroisse s’y opposent 
de manière ‹ parfois assez rigide, voire ar-
bitraire › », relayait ainsi Le Temps en août 
passé. « Ce qu’exige la loi cantonale, c’est 
l’accord à la fois de l’autorité municipale 
et du conseil de paroisse pour toute uti-
lisation à d’autres fins d’un lieu affecté 
à l’exercice du culte. Mais rien ne parle 
du cas où les deux entités sont en désac-
cord », expliquait encore, toujours dans 
les colonnes du Temps, Claire Richard, 
l’auteure vert’libérale de l’interpellation 
présentée devant le Grand Conseil. 

Au Synode neuchâtelois, plusieurs dé-
légués ont rappelé qu’en théologie protes-
tante les temples ne sont pas sacrés. Dieu 

ne réside pas dans un lieu particulier : 
s’opposer à l’usage du lieu serait donc 
tout sauf protestant. Mais, toujours au 
Synode, le pasteur Florian Schubert en 
appelait au respect de ceux qui ont érigé 
ces monuments : « Ces pierres n’ont pas 
été élevées juste pour se réunir. »

D’autant plus que si les lieux de culte 
ne sont pas sacrés, ils restent des lieux 
de souvenirs souvent forts. Lieux de ma-
riages, de baptêmes et d’enterrements, 
ils ont une valeur émotionnelle et sym-
bolique pour une communauté bien plus 
large que le seul cercle des fidèles.  J. B.

Notre article sur la décision 
du Synode neuchâtelois sur 
www.reformes.ch/neuchatel 
ou dans les pages régionale 
de l’édition neuchâteloise

votre foi », tiré de la lettre de Paul à l’Eglise 
d’Ephèse (Ep 1,15). Taïwan est souverain 
mais revendiqué par son voisin chinois. Et 
le petit Etat comporte une grande diver-
sité culturelle (douze tribus indigènes) et 
religieuse : le christianisme y est minori-
taire aux côtés, entre autres, du taoïsme et 
du bouddhisme. 

Initiée en 1887 au sein de l’Eglise pres-
bytérienne des Etats-Unis, la JMP se dote 
en 1978 d’une charte et d’un concept : 

prier, s’informer, agir. Œcuménique, cette 
journée est célébrée le premier vendredi 
de mars dans plus de 170 pays. Sa liturgie 
est rédigée chaque année par des femmes 
chrétiennes d’un pays différent, et rendue 
accessible mondialement.   C. A.
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Au culte, 
les fidèles ont froid 
Mise à disposition de couvertures, célébrations 
déplacées et bâtiments rénovés : qu’elles fassent un 
effort particulier cette année ou non, voici comment 
les paroisses passent l’hiver. 
CHAUFFAGE Les temples sont sou-
vent des passoires thermiques. Et dans 
beaucoup, les chocs thermiques doivent 
être évités af in de préserver le mobi-
lier ancien ou les orgues. « Mais les gens 
sont prêts à faire un effort pour garder 
leur veste », relativise le diacre Daniel 
Chèvre, ambassadeur EcoEglise auprès 
des Eglises réformées francophones 
Berne-Jura-Soleure. Et pour les Ge-
nevois qui auraient oublié de s’habiller 
chaudement, la newsletter de l’Eglise 
protestante de Genève (EPG) nous ap-
prend qu’un total de 480 couvertures si-
glées « EPG » ont été achetées, par neuf 
paroisses, en octobre dernier.  

Un recours aux doudounes qui ne 
date d’ailleurs pas de cet hiver, mais 
qui prend un sens particulier avec les 
appels aux économies lancés l’automne 
passé et relayés par les Eglises dans les 
paroisses. L’Eglise réformée vaudoise a 
ainsi invité les communautés locales à 
ne pas « chauffer dans le désert ».

Nombre de lieux de culte sont par 
ailleurs privés de cérémonies durant 
toute la saison froide, pour privilégier 
soit une salle paroissiale ou communale 

Une 
Palestinienne 
devient pasteure

Le 22 janvier dernier, Sally Azar 
a été la première femme palesti-
nienne ordonnée au ministère pas-
toral, dans l’Eglise évangélique lu-
thérienne de Jordanie et de Terre 
sainte. 

La jeune femme, diplômée de 
l’Université de Gött ingen (A l-
lemagne), est responsable d’une 
congrégation anglophone à Jérusa-
lem, précise le site Lutheranworld.
org. Elle espère intensifier les liens 
avec la communauté arabophone et 
promouvoir l’égalité au sein de son 
Eglise : « Nous avons adopté une 
politique d’égalité, mais elle n’a pas 
été suivie d’effets. J’espère que mon 
ordination ouvrira la voie à d’autres 
femmes. »   C. A.

Aucune
interdiction 
des pubs 
« bibliques » 
« Que l’Eternel te bénisse. » Le fait 
que ce message en jaune sur fond 
bleu f igure sur un bus biennois à 
l’initiative de l’Agence C, un mouve-
ment d’évangélisation par l’affichage, 
avait ému les élus de la ville bilingue 
en 2018. 

Une intervention interpartis en 
avait demandé l’interdiction en 2019. 
Interdiction générale qui se révé-
lerait anticonstitutionnelle, selon 
l’analyse du conseil municipal révé-
lée par les médias locaux et cités par 
cath.ch. 

Toutefois, un nouvel accord 
entre la société d’aff ichage et les 
transports publics biennois prévoit 
qu’à l’avenir l’entreprise de transport 
ait son mot à dire en cas de publicité 
controversée.   J. B.

plus facile à chauffer, soit les temples 
mieux isolés de la région.. Ainsi, le Lab, 
la communauté de jeunes adultes de 
l’EPG, a choisi de déserter son temple 
de Plainpalais pour célébrer dans des 
édif ices de paroisses proches. De son 
côté, la commune de Milvignes (NE) an-
nonce sur son site que « les temples des 
trois villages seront intégrés à la mesure 
visant à réduire le chauffage des bâti-
ments publics. Il est, dès aujourd’hui, 
recommandé de concentrer les activi-
tés paroissiales et des sociétés locales, 
ainsi que les enterrements, au temple 
de Colombier qui sera chauffé à 18 °C, 
contrairement aux temples d’Auvernier 
et de Bôle qui seront chauffés à 16° C ».

A la vallée de Joux, la paroisse a choi-
si de ne pas renoncer à ses deux cultes 
dominicaux, mais lève-tôt et lève-tard se 
réunissent désormais dans le même bâ-
timent, puisque la même église accueille 
les cultes de 9h et 10h30.

En f in ,  sur  le  plus  long ter me, 
nombre de paroisses s’engagent dans 
des travaux d’isolation de leurs centres 
paroissiaux et parfois aussi des lieux de 
cultes.  J. B.

BRÈVES

L’actualité éthique et religieuse mise à jour quotidiennement sur www.reformes.ch
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« Comprendre que l’Eglise 
   ne se résume pas au culte »
Un an après l’invasion de l’Ukraine et l’arrivée massive de réfugiés, les réseaux 
d’accueil mis en place notamment autour des Eglises se sont renforcés. Et le rôle 
de l’Eglise est mieux reconnu.

BILAN Comme des dizaines de foyers, ils 
ont répondu présent. Sandra Depezay, 
aumônière à l’Eglise réformée de Neuchâ-
tel, et Florian Bille, pasteur à Gimel-Lon-
girod, dans l’Eglise réformée vaudoise 
(EERV), ont coordonné différentes acti-
vités bénévoles pour l’accueil et l’accom-
pagnement de personnes réfugiées venant 
d’Ukraine, ces douze derniers mois. Ins-
taller, régulariser, assurer des cours de 
français… Retour sur leur expérience.
 

Un savoir-faire reconnu
Accueillir une personne réfugiée, c’est 
bien plus qu’offrir un lit. Florian Bille 
énumère : « Déplacer les Ukrainiens 
en voiture, aider aux différentes procé-
dures administratives pour l’obtention 
du permis S, inviter à souper, préparer 
un repas, faire un CV, amener des habits 
ou des jouets, s’occuper de l’ouverture 
d’un compte postal ou bancaire, aider à 
rechercher un travail, donner des cours 
de langue, aller faire les courses, des 
ateliers bricolage, de danse, inviter à la 
découverte des sociétés locales, passer 
juste dire bonjour de temps en temps… »

Dans son village et autour de sa pa-
roisse, des réseaux ont rendu cela pos-
sible. Sandra Depezay a suivi la même 
dynamique dans son canton. « Quand il 
faut, on est capables d’agir vite et bien. 
Souvent, les projets mettent du temps 
à se mettre en place en Eglise. Là, c’est 
vrai, on a été efficaces », remarque-t-elle. 
Pourquoi les réseaux d’Eglise sont-ils si 
efficients ? « Savoir travailler avec des 
bénévoles est un plus, clairement. » Mais 
peut-être aussi en raison d’une certaine 
culture de l’ouverture. « Pour ma part, 
j’étais prêt à accueillir. L’Ancien Testa-
ment demande de prendre soin des ré-
fugiés ! Mais, outre l’espace physique, il 
faut un espace mental et psychique pour 
s’investir », complète Florian Bille. Son 

engagement, chronophage, mais en lien 
avec sa fonction, a suscité quelques aga-
cements chez des collègues. Des clarifi-
cations ont été nécessaires.

Des réseaux bénévoles renforcés
Localement, l’arrivée de réfugiés a redy-
namisé des communautés. A Longirod, 
« 300 habitants et désormais 28 réfugiés, 
les relations sociales ont changé. Il y a 
plus de vie, les gens se parlent », estime 
Florian Bille. Surtout, des réseaux de so-
lidarité ont été renforcés.

Face à l’a f f lux de requérant·es 
d’asile au Centre fédéral de Boudry, un 
après-midi de permanence supplémen-
taire a vu le jour à l’espace d’accueil. Cela 
a été rendu possible par l’augmentation 
des bénévoles prêts à s’investir. En fin 
de compte, l’ensemble des réfugiés du 
centre en profitera, et non seulement 
les Ukrainiens. De la même manière, 
Sandra Depezay a pu étoffer son « car-
net d’adresses » de bénévoles, au fil des 
actions mises en place pour les réfugiés 
ukrainiens. « C’est important dans la 

solidarité, où l’enjeu est de ne pas s’es-
souffler. Pour tenir dans la durée, il faut 
des bénévoles nombreux, motivés, mais 
aussi formés ! » 

L’Eglise au milieu du village
« Jamais on ne m’a autant ouvert les 
portes en tant que pasteur », s’étonne 
Florian Bille. « Municipalité, école, ré-
unions diverses… Les gens compre-
naient ce qui se passait, voyaient notre 
implication, nous invitaient facile-
ment », explique le pasteur. « Au niveau 
des partenaires, des associations et des 
organes de l’Etat, il y a eu une prise de 
conscience accrue du travail que fait 
l’Eglise dans la solidarité. Elle a été plus 
visible. Le grand public aussi a compris 
que le rôle de l’Eglise ne se résumait pas 
au culte », complète Sandra Depezay.

 Camille Andres

Plusieurs familles ukrainiennes logées dans le bâtiment de DM à Longirod.

Retrouver le témoignage de 
Florian Bille : www.re.fo/fbille
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CHOIX Elle a choisi la pédagogie. Lau-
riane Savoy aimerait désormais enseigner 
l’histoire et le français dans le secondaire. 
La théologie aurait pourtant besoin de 
ses talents : « C’est une vraie chercheuse. 
Elle a un passé d’historienne : pour son 
travail sur les origines du pastorat fémi-
nin, elle est donc allée voir les archives, 
a réalisé des entretiens… Elle laisse par-
ler ses sources, s’assure qu’une phrase ne 
soit pas détournée de son intention ini-
tiale. Et elle a su construire son bagage 
théologique. Cette interdisciplinarité, ce 
lien avec l’histoire, qui apporte un regard 
sans idéologie sur nos sociétés, est néces-
saire aujourd’hui dans la recherche. Cela 
permet de comprendre la manière dont 
nos Eglises changent », témoigne Elisa-
beth Parmentier, doyenne de la Faculté 
de théologie de Genève, en parlant de son 
ancienne doctorante.

Las, la chercheuse aimerait plutôt 
enseigner. « Je suis passionnée d’his-
toire, de littérature, de langues… » On 
sent que Lauriane Savoy s’enthousiasme 
quand el le évoque l’enseignement. 
« J’aime le monde des adolescents, la 
transmission. Je trouve qu’il y a plus de 
sens à me lancer dans cette voie-là. Je 
crois qu’on peut avoir un impact plus 
important sur la société avec des indi-
vidus qui, à ce stade de leur existence, 
ont tout à découvrir et pour qui toutes 
les portes sont encore ouvertes. Mais 
qui sont aussi capables de tout remettre 

en question », admet l’universitaire.
Cette scientifique, déjà diplômée dans 

l’enseignement du français comme langue 
étrangère, se pose beaucoup de questions 
sur la manière de transmettre, « en par-
ticulier auprès de jeunes qui ont baissé 
les bras ». Avant ce choix, « j’ai pas mal 
hésité », reconnaît la chargée de cours en 
théologie pratique à l’Unige, qui achève 
une recherche menée auprès de jeunes 
ministres de l’Eglise évangélique réfor-
mée du canton de Vaud.

Mais, à 38 ans, Lau-
riane Savoy sait que me-
ner une carrière acadé-
mique reste ardu. Cela 
implique « de la mobili-
té » qu’elle ne veut pas 
imposer à sa famille. Son 
mari, Yazan, cadre dans 
les assurances sociales, 
est d’origine syrienne. 
Elle l’a rencontré en 2005, 
lors d’un séjour dans ce 
pays pour lequel elle a eu 
un « coup de foudre », comme pour la 
langue arabe, dont elle manie la version 
« du quotidien ». Ses deux enfants sont 
préadolescents. Et une grande partie de 
sa belle-famille s’est installée à Genève, 
depuis le conflit né en 2011. « Bien sûr, 
partir a été un déchirement. Tous ne 
sont pas au même stade d’intégration, 
et les difficultés sont réelles. Mais pour 
eux il est clair que le lieu où l’on vit est 
celui où se trouve sa famille. »

Autre limite à une carrière univer-
sitaire ? La précarité, « souvent accrue 
pour les femmes ». Durant ses études, 
Lauriane Savoy a été une militante as-
sociative impliquée pour défendre les 
droits « des assistants et autres profes-
sions du corps intermédiaire », se sou-
vient d’ailleurs son amie la pasteure 
Sandrine Landeau. « Elle démontrait 

un solide sens du collectif, participait à 
différentes commissions et institutions. 
Elle défendait l’égalité, prête à donner 
de sa personne. »

Les deux amies ont partagé par le 
passé des engagements communs au 
sein de l’Eglise protestante de Genève, 
où Lauriane, issue d’une famille chré-
tienne, était investie pour l’égalité, 
même si elle a fait le choix, pour sa vie 
de famille, de limiter ses engagements. 
« Quand elle dit oui à une responsabi-

lité, el le l’assume vrai-
ment, consciente qu’elle 
implique du temps et de 
la charge mentale », as-
sure Sandrine Landeau. 
Qui reste aussi marquée 
par le savoir-faire rhé-
tor ique de  son a m ie   : 
« Dans ses prises de pa-
role publiques, elle n’est 
pas lisse, n’efface pas les 
dissensions, mais pose 
calmement ses arguments 

et ses revendications, ce qui lui permet 
d’être entendue. »

Une méthode qui a payé : mise en 
place d’un groupe de réf lexion théo-
logique sur le genre dans le cadre de la 
Compagnie des pasteurs et des diacres, 
adresse des courriers aux membres 
de l’EPG au nom de chaque membre 
du couple (et pas juste à l’homme), par 
exemple. Mais son expérience a aussi 
fait comprendre à Lauriane Savoy que 
« l’Eglise est un ensemble de personnes 
avec des opinions politiques diverses et 
qu’il est délicat de faire communauté ». 
Même si elle estime que sur certains 
sujets – « les migrations, les droits hu-
mains » – l’institution doit se position-
ner clairement. Des thématiques pour 
lesquelles, là aussi, tout est question de 
pédagogie.   Camille Andres

L’universitaire genevoise 
publie son premier 
livre sur les origines 
du pastorat féminin. 
Et souhaite se diriger 
vers l’enseignement.

transmettre sans cliver
Lauriane Savoy, 

« J’aime le 
monde des 

adolescents, la 
transmission. 

Je trouve qu’il y 
a plus de sens à 
me lancer dans 
cette voie-là »
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Bio express
2005 Rencontre de Yazan en Syrie, 
mariage en 2008. Le couple a deux en-
fants aujourd’hui. 
2005-2009 Sept séjours en Syrie pour 
apprendre l’arabe. 
2016 Diplôme en lettres, histoire et 
français.
2018 Codirection d’Une bible des 
femmes (Labor et Fides)
2022 Prix Claparède de la Faculté de 
théologie de Genève pour sa thèse 
« L’ouverture du ministère pastoral à 
la mixité femmes-hommes dans les 
Eglises protestantes de Genève et 
Vaud » (voir notre édition de septembre 
2022, p.19).

Pionnières
Issu de son doctorat, l’ouvrage paraî-
tra le 8 mars, Journée internationale 
pour les droits des femmes. Sur sa 
couverture, une figure qui interpelle 
au milieu d’un groupe d’hommes : Ly-
dia von Auw (1897-1994), « première 
femme pasteure vaudoise, brillante, 
qui a conjugué à son ministère un 
travail d’historienne jusqu’à devenir 
une sommité mondiale dans son 
domaine ». Si la thèse décrypte les 
processus qui ont ouvert le pastorat 
aux femmes, le livre qui en est issu 
est centré sur ces figures de femmes 
exceptionnelles, dont certaines sont 
encore en vie.

Pionnières – Comment les femmes 
sont devenues pasteures, Lauriane 
Savoy, Labor et Fides, mars 2023.



Dix principes clés
En 2018, l’Organisation des Nations 
unies pour l’alimentation et l’agriculture 
(FAO) définit l’agroécologie. 

Diversité : culture et espèces résistantes 
au changement climatique.

Synergies : association des cultures 
pour améliorer les rendements, la ferti-
lité, la biodiversité.

Efficience : optimisation des ressources 
naturelles.

Résilience : diversification des cultures 
les rendant plus résistantes aux chocs.

Recyclage : réutilisation de la matière 
organique et des sous-produits.

Co-création et partage de connais-
sances : savoirs traditionnels et éduca-
tion partagée car chaque solution est 
spécifique au contexte.

Valeurs humaines et sociales : aspira-
tions, droits et besoins des producteurs, 
distributeurs, consommateurs sont au 
cœur du système alimentaire.

Tradition : reconnexion des habitudes ali-
mentaires et des traditions locales.

Economie circulaire et solidaire : ré-
tablissement de liens locaux et durables 
entre consommateurs et producteurs.

Gouvernance responsable : accès équi-
table aux terres et ressources naturelles.

Certaines photos qui illustrent ce dossier 
sont issues d’un reportage de Joachim 
Sommer sur la microferme de Praz Bon-
jour (VD).
Situé à Blonay, ce domaine a été repris à 
l’automne 2021 par Pierre-Gilles Sthioul et 
Antoine Meier, qui développent un maraî-
chage agroécologique. Plus de 300 arbres 
fruitiers ont aussi été plantés sur le site et  
un marché aux plantons permet de diffu-
ser cette biodiversité dans la région.

www.praz-bonjour.ch/contact

Pour aller plus loin :
Pourquoi a-t-on arrêté de 
manger local. www.re.fo/local 



©
 Jo

ac
hi

m
 S

om
m

er

CULTIVER
UNE AUTRE 
ALIMENTATION

DOSSIER L’agroécologie est au 
cœur de la campagne œcuménique 
de carême cette année. L’idée n’a 
rien de neuf, la modernité a connu 
son lot de « retours à la terre ». 
Mais, au fil des ans, ce mouvement 
s’est structuré et comporte 
désormais une série de dimensions : 
écologique, sociale et culturelle, 
économique et politique, 
scientifique… Aujourd’hui, qui 
incarne l’agroécologie ? Avec quelles 
transformations et quels enjeux  
dans nos systèmes alimentaires ? 
Quels liens tisser avec les pays 
du Sud ?

Programme et info sur la campagne de carême dans les pages paroissiales et 
sur www.voir-et-agir.ch
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Choisir la terre
A Bienne, des confitures 
contre le gaspillage

A Begnins (VD), 
des arbres pour la  biodiversité

GÂCHIS Il a simplement voulu « sauver 
des fruits ». Le Biennois Janosch Sza-
bo ne supportait plus de voir les arbres 
crouler sous des kilos de fruits. Issu 
d’une famille de maraîchers, ce journa-
liste ne s’était jamais intéressé à la pro-
duction alimentaire. 

A la suite d’un service 
civil dans une ferme bio, 
le jeune homme se lance 
dans l’aventure : cueillette, 
la plupart du temps dans 
des jardins de particuliers 
« qui n’ont pas le temps 
de s’occuper de leurs ver-
gers  »,  t ransformat ion 
en confiture, étiquetage, distribution 
mensuelle à vélo. Au fil des ans, Janosch 
développe un réseau de 40 abonnés et 
apprend : « J’ai redécouvert des fruits ou-
bliés, mais comestibles, comme les cor-
nouilles ou les amélanches. »

Cela dépend des récoltes, mais 
Janosch Szabo produit en moyenne 
1 500 pots, vendus 8 francs chacun. « Je 
ne veux pas augmenter ce prix, inchan-
gé depuis le début. Mais financièrement 

RÉCHAUFFEMENT « Quand on travaille 
dans la nature, le changement clima-
tique est une évidence », lance Noé-
mie Graff, vigneronne à Begnins (VD). 
La quadragénaire, qui a obtenu une li-
cence en histoire ancienne avant de se 
former à la viticulture dans le but de 
reprendre le domaine familial, rappelle 
qu’« en historiographie ce sont les varia-
tions des dates de levée du ban de ven-
dange qui ont été les premiers éléments 
permettant d’étudier l’évolution du 
climat. Entre mon grand-père et moi, 
deux générations qui se sont connues, 
on a déjà un mois de différence sur la 
date des récoltes ». De cette prise de 
conscience est né un engagement à agir : 
« L’agriculture n’est évidemment pas la 
seule responsable, mais c’est là que je 
me trouve et c’est donc là que je peux 
agir ! » La première étape pour Noémie 
et ses collaborateurs a été de conver-
tir le domaine en bio. Puis ils ont tenté 
l’enherbement diversifié des vignes. Plus 
récemment, Noémie et ses collègues se 
sont mis à expérimenter la vitifores-
terie, soit le fait de planter des arbres 

c’est très diff icile : je ne peux pas 
vivre que de cela. J’ai gardé quelques 
activités annexes », explique le jeune 
entrepreneur. Qui pourtant n’arrive 
pas à satisfaire toute la demande ! 
« J’ai beaucoup réf léchi au modèle 

d’affaires, […] grandir 
exigerait de payer des 
salaires, donc de pro-
duire beaucoup plus 
et en f in de compte 
d’ache ter des fruits. 
Or je ne produis pas 
de la conf iture pour 
produire… mais pour 
sauver des fruits, va-

loriser ces ressources négligées ! » 
assure Janosch Szabo, qui s’engage 
de diverses manières pour l’alimen-
tation locale, et a retrouvé sa liber-
té : « J’utilise rarement des échelles 
pour grimper à un arbre. Ce contact 
avec le végétal, c’est une force qui me 
touche et me nourrit. »  C. A.

« Ce contact 
avec le végétal, 
c’est une force 
qui me touche 
et me nourrit »

Témoignage complet : 
www.reformes.ch/janosch
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Janosch Szabo. Noémie Graff.
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Choisir la terre
A Begnins (VD), 
des arbres pour la  biodiversité

EDEN Sous le sol gelé du domaine 
agricole de Sous-Cor (Eysins), géré par 
Alicia Perego, couve un eden d’enver-
gure : un jardin-forêt de 3000 m2. Ce 
projet est accompagné par l’associa-
tion Jardin-Forêt suisse. Ici pousseront 
des plantes de différentes tailles, des 
fruitiers à hautes tiges comme des ka-
kis, des arbustes comme des jujubiers, 
mais aussi des lianes comme les kiwis, 
des fruits et légumes anciens à récol-
ter, des plantes médicinales…

A l’origine de ce projet, trois co-
fondateurs passionnés de nature : Sa-
muel Dépraz, ancien ingénieur, aux 
valeurs « proches du protestantisme » 
et qui a connu une « conversion éco-
logique » en 2019, Gilles Metzener, 
paysagiste passionné de biodiversité, 
et Yves Loerincik, qui a fondé plu-
sieurs entreprises dans la durabilité. 
Ce dernier, diplômé de physique, est 
fasciné par le champ de recherches 
qui s’ouvre dans l’agronomie. L’asso-
ciation collaborera avec des labora-
toires de recherche. « Je pense qu’à 
l’hectare nos coûts seront plus élevés 

dans les vignes. « L’agroécologie, c’est 
une boîte à outils. On peut attendre 
que des solutions soient trouvées, mais 
il y a aussi de nombreuses solutions à 
redécouvrir. Les arbres apportent de la 
fraîcheur, ils ont un rôle favorable pour 
la biodiversité, et en plus ils sont esthé-
tiques », explique Noémie Graff. « Nous 
avions envie d’essayer les différents sys-
tèmes : hutins (NDLR, vigne utilisant 
des arbres comme tuteurs), couloirs 
d’arbres ou arbres isolés dans les par-
celles », énumère la vigneronne, qui a 
choisi les essences selon les recomman-
dations de divers spécialistes, mais aus-
si les envies culinaires de ses collabora-
teurs pour les arbres à fruits. « Bien sûr, 
c’est une perte de rendement et du tra-
vail supplémentaire. C’est un équilibre 
à trouver. Et je trouve que planter un 
arbre, c’est un acte de foi. Il faut croire 
qu’il trouvera les bonnes conditions, que 
personne ne va l’arracher, et cela pour 
des dizaines d’années. »   J. B. 

que dans l’agriculture classique, si on 
ne considère pas les externalités posi-
tives, qui sont nombreuses. Et nos pro-
duits seront plus originaux, moins habi-
tuels… Mais je crois néanmoins que de 
tels systèmes sont hyperproductifs, en 
plus de régénérer les écosystèmes : c’est 
ce qu’on aimerait valider scientifique-
ment », explique Yves Loerincik. 

Les projets d’agroforesterie et de 
jardin-forêt sont pleinement efficaces 
après quelques décennies : régénérer le 
vivant prend du temps. Aujourd’hui fi-
nancé par ses cofondateurs et des dona-
teurs privés, le lieu n’a pas vocation à la 
rentabilité. L’association y voit d’autres 
enjeux : capter le CO2, retenir l’eau, 
promouvoir le concept auprès de par-
ticuliers. Et éduquer les plus jeunes : au 
cœur du lieu, un espace accueillera des 
scolaires. Pas de doute, le Jardin-Forêt 
d’Eos, déesse de l’Aurore qui lui donne 
son nom, regarde vers l’avenir.   C. A.

Témoignage complet : 
www.reformes.ch/satyre

Témoignage complet : 
www.reformes.ch/jardinforet

©
 P

at
ric

k 
G

illi
ér

on
 L

op
re

no

©
 A

ss
oc

ia
tio

n 
Ja

rd
in

-F
or

êt
 d

’E
os

Noémie Graff. Samuel Dépraz, Gilles Metzener, Yves Loerincik.

A Eysins (VD), 
une forêt qui deviendra jardin
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Trendy, l’agroécologie ne veut pas « être  une mode »

DÉFINITION « L’an dernier, nos jour-
nées de l’agroécologie ont pris une telle 
proportion, tellement d’acteurs ont 
voulu participer, organiser, qu’on s’est 
posé beaucoup de questions : qu’est-
ce qui entre ou non dans le concept ? 
Qu’est-ce qui s’apparente à de la ré-
cupération ? » rapporte Théo Fischer, 
membre du réseau suisse Agroecology 
Works, qui fédère beaucoup d’initiatives 
dans le domaine.

L’agroécologie a le vent en poupe. 
Pourtant, le terme est utilisé pour la 
première fois en 1928 par un agronome 
américain. Il recouvre aujourd’hui aussi 
bien une science (développée dans les 
années 1960-1970) qu’un mouvement 
social, dont le creuset est les luttes des 
paysans d’Amérique du Sud pour leurs 
rémunérations, dans les années 1980. 
Alors, de quoi parle-t-on et qui peut 
se revendiquer de l’agroécologie au-

Microfermes, agroforesteries, agriculture régénérative : les projets qui se rattachent 
à l’agroécologie explosent. Le risque ? La récupération, mais aussi l’épuisement. 
Explications.

jourd’hui ? Suffit-il d’avoir un compost 
sur son balcon, ou d’aff icher que l’on 
soutient l’agriculture durable, comme 
le font certaines multinationales ? 

Espaces d’innovation
Pour Raphaël Charles, à la tête du Dé-
partement romand de l’Institut de re-
cherche de l’agriculture biologique 
(FiBL), le concept est « à géométrie va-
riable. Etant donné son émer-
gence récente, il faut 
f ina lement regar-
der qui l’utilise et 
pourquoi ». Pour 
cet exper t ,  le 
point commun 
entre les pro-
je t s  a g roéco-
logiques, « c’est 
qu’ils offrent des 
espaces de l iberté 

et d’innovation dans l’agriculture ». Et 
de rappeler que, si beaucoup d’évolu-
tions viennent, en Suisse, de personnes 
externes à la profession, le reste du 
monde agricole n’y est pas réfractaire 
par principe, mais « ne peut pas les ab-
sorber et les mettre en œuvre instanta-
nément, faute de moyens, de formation, 
de temps »…

La ferme de Praz Bonjour. Ses fondateurs ont animé un atelier de préparation à la campagne œcuménique de carême en décembre 2022.
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3 % 
des sols en Suisse 

seraient utilisés 
pour des 

expériences 
agroécologiques

Estimation

17 % des sols sont 
cultivés en respectant 
le cahier des charges 

de l’agriculture 
biologique
Source : Bio Suisse
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Trendy, l’agroécologie ne veut pas « être  une mode »

D’ailleurs, rappelle-t-il, les produc-
teurs sont souvent les premiers à in-
venter : « Un groupe d’arboriculteurs de 
l’Ouest lémanique voulant produire avec 
moins de pesticides dans les années 
1970 a proposé une méthode de culture, 
la protection intégrée ; ce qui donna 
naissance à une partie des paiements 
directs d’aujourd’hui. Ce sont aussi des 
praticiens qui ont lancé le FiBL il y a 50 
ans, puis Bio Suisse il y a 40 ans, pour 
arriver aux produits bio locaux de nos 
magasins. »

Un fonctionnement en systèmes
Pour son confrère Adrian Müller, cher-
cheur au Département sciences des sys-
tèmes alimentaires du FiBL, même si 
l’agroécologie en tant qu’espace d’inno-
vation n’est pas représentative ni signi-
ficative sur le plan agricole, elle est pré-
cieuse parce qu’elle apporte une réponse 
à plusieurs enjeux, notamment alimen-
taires. « On ne peut pas continuer à pro-
duire comme on le fait. Et parmi les in-
novations apportées par l’agroécologie, 
il y a le fait de penser en systèmes de 
production plus petits, impliquant les 
consommateurs. Ce type de production 
peut nourrir, offrir plus de productivité 
et moins de pollution, à condition qu’il 
intègre le public. » Mais de préciser que 
cette piste n’est qu’une solution parmi 
d’autres : « Il faut observer chaque situa-
tion sans idéologie et au cas par cas. »

Et l’agroécologie compte aussi des 
limites. Elle attire beaucoup de jeunes 
en quête de changement, « mais hu-
mainement ce n’est actuellement pas 
durable. Les microfermes connaissent 
un turnover alarmant. Le métier n’est 
pas suffisamment rémunéré et procure 
une grande usure physique et psycholo-
gique », observe Raphaël Charles. Non, 
l’agriculture ne s’improvise pas.   C. A.

INTERVIEW A 66 ans, le Valaisan 
Robert Zollinger a consacré sa vie 
aux semences : après avoir fondé une 
entreprise d’horticulture bio aux 
Evouettes (VS), il réalise aujourd’hui 
une série de projets de sélection 
participative de semences avec Hor-
tiplus, association alémanique qui 
collabore avec plusieurs institutions, 
dont l’Office fédéral de l’agriculture, 
et des groupes de jardiniers locaux.

Vous avez consacré votre vie aux se-
mences, pourquoi cet engagement ?
ROBERT ZOLLINGER C’est v ra i 
qu’en incluant ma formation je m’y 
consacre depuis 40 ans ! Dans une 
petite graine, il a tellement de vies… 
Elle contient des générations de jardi-
niers qui ont permis ce résultat. Nous 
sommes les gardiens des semences 
pour la génération suivante, et non 
les propriétaires. Nous avons la res-
ponsabilité d’en prendre soin. J’y vois 
une dimension spirituelle, qui n’est 
pas propre à une religion particulière, 
bien que je sois imprégné de christia-
nisme : nous sommes le maillon d’une 
chaîne entre nos ancêtres et nos en-
fants, et si nous ne réalisons pas le 
travail de culture et de sélection, la 
chaîne se brise.

La FAO estime que 75 % de la diver-
sité des cultures a été perdue entre 
1975 et 2000. Mais ne vivons-nous 
pas un « retour de mode » des lé-
gumes oubliés, etc. ?
Les semences traditionnelles sont 
en recul, entre autres, en raison de 
l’emprise de multinationales sur ce 
marché. Le sentiment d’urgence do-
minait dans les années 1990-2000. Au-
jourd’hui, avec l’essor du véganisme et 
de la nourriture bio, la demande pour 

la diversité augmente. Les jardins urbains, 
la haute gastronomie sont des moteurs de 
ce mouvement. Mais la menace demeure, 
car le savoir de sélection des semences 
s’est perdu au début du XXe siècle. Les mi-
grants constituent une exception : beau-
coup ont encore des racines paysannes et 
conservent des graines pour de futures se-
mences, car les variétés qu’ils recherchent 
n’existent pas en Suisse.

Quel est l’enjeu de la sélection commu-
nautaire des semences ?
On ne peut pas séparer l’objectif clima-
tique de l’enjeu alimentaire : toutes les 
variétés vont devoir s’adapter aux chan-
gements climatiques. Si une semence est 
protégée pendant 50 ans par un brevet 
et ne peut pas être adaptée d’année en 
année, comme c’est le cas en raison des 
pratiques des multinationales, on perd 
50 ans d’adaptation. 

Le changement climatique est si rapide : 
ne faudrait-il pas s’appuyer sur ces en-
treprises et toutes les technologies pos-
sibles, OGM compris ?
Je ne suis pas d’accord : on peut faire des 
adaptations continues avec des cultures 
régulières. Le génie génétique demande 
tellement de moyens et d’infrastruc-
tures qu’il est inaccessible au plus grand 
nombre et génère ensuite des dépen-
dances f inancières. Les enjeux écolo-
giques et alimentaires demandent au 
contraire beaucoup d’autonomie locale.

Votre conseil, pour se lancer dans la 
protection de semences ?
Il faut investir sur des années, être actif 
sur le long terme pour que cela porte 
des fruits. Voilà pourquoi il est plus 
intéressant de s’y investir en tant que 
communauté, pour assurer la continuité 
du travail.  Propos recueillis par C.A.

« Chaque graine contient 
des générations de jardiniers »
L’article 19 de la Déclaration des droits des paysans 
protège leur « droit aux semences ». Un enjeu 
fondamental d’innovation pour lequel se bat 
l’horticulteur Robert Zollinger. 
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Quand le savoir passe du  « Sud » au « Nord »

SURPRISE En septembre 2021, l’agro-
nome camerounais Alphonse Azeba-
ze rencontre des homologues suisses 
auprès de la Fondation rurale interju-
rassienne. Durant une matinée, les ex-
perts discutent des recherches pour an-
ticiper de futurs manques de fourrage, 
en raison des sécheresses toujours plus 
intenses en été. « On était en train de 
réf léchir au problème quand j’ai réa-

L’échange de connaissances est au cœur de l’agroécologie. Un partage qui se fait 
en général au sein de communautés locales. Parfois, cependant, il peut être fait 
par-delà les continents.

Lors de son séjour en Suisse, Alphonse Azebaze a pu échanger des techniques agricoles avec des experts locaux et découvrir que les enjeux climatiques étaient identiques. 

©
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lisé que toutes les solutions évoquées 
étaient basées sur des plantes herba-
cées, alors qu’au Cameroun, où nous 
connaissons une saison sèche de trois 
mois, nous utilisons des arbustes pour 
nourrir le bétail, notamment l’acacia. 
Pourquoi ne pas utiliser de ligneux ici 
aussi, mais adaptés au climat local ? » Sa 
suggestion fait mouche auprès des agro-
nomes suisses. Ce, d’autant plus que les 
arbustes captent du carbone. « Or tout 
ce qui peut contribuer à améliorer la si-
tuation climatique est un atout ! » pour-
suit Alphonse Azebaze.

Cet échange, c’est DM qui l’a initié : 
depuis deux ans, l’organisme protestant  
intensif ie ses échanges « Sud-Nord », 
notamment dans l’agroécologie. L’as-
sociation est active depuis plus d’une 

décennie dans ce secteur au Bénin, 
au Togo et au Cameroun ; elle a aussi 
développé des programmes à Cuba, au 
Mexique, au Liban et au Mozambique. 

Problèmes partagés
« On savait qu’il y avait des connais-
sances énormes parmi nos partenaires 
du Sud. Nous avons donc mis en place 
dès 2020 des plateformes d’échange 
d’expériences régionales », explique 
Juliane Ineichen, chargée des pro-
grammes d’agroécologie pour DM. 
Ces lieux de partage se sont rapide-
ment doublés d’un manuel concret de 
pratiques (voir encadré). Et depuis fin 
2022, la pandémie étant passée, les ren-
contres Sud-Nord s’intensifient. « Nous 
constatons que nous partageons beau-

En savoir plus
Le Secaar, partenaire de DM, a édité 
un manuel d’agroécologie pratique 
et illustré, fruit d’années de savoirs 
issus de ses partenaires du Sud. Ac-
cessible sur www.re.fo/manuel
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Quand le savoir passe du  « Sud » au « Nord »
coup de problématiques. Comprendre 
qu’on affronte les mêmes soucis rend 
le dialogue plus simple et nuancé », ob-
serve Juliane Ineichen.

Alphonse Azebaze a ainsi été sur-
pris de retrouver en Suisse des sols 
pauvres et maigres, sans matière orga-
nique : « On peut soupçonner que c’est 
lié à une mauvaise utilisation des in-
trants chimiques. Chez nous, beaucoup 
de producteurs utilisent 
des produits de synthèse, 
parfois même proscrits en 
Europe, néfastes pour le 
sol, le consommateur et 
le producteur lui-même. 
Lors de mes visites ici, 
juste après une votation 
contre les pesticides, j’ai 
constaté les mêmes pro-
blématiques. La majorité 
milite encore pour l’agri-
culture intensive, a lors 
que scientif iquement elle 
nous conduit dans une impasse. »

Au-delà de ces constats, échanger 
permet de découvrir d’autres pratiques 
et parfois de redécouvrir son propre 
patrimoine. « En regardant les essais 
pratiqués en Suisse pour améliorer les 
pâturages, j’ai vu des herbacées et des 
légumineuses qui sont présentes aus-
si chez nous, mais qui ne sont pas bien 
considérées : le trèfle, le desmodium, par 
exemple. Or elles apportent des nutri-
ments précieux pour l’animal. Je me suis 
dit qu’on pourrait les développer chez 
nous », poursuit Alphonse Azebaze.

Pratiques agricoles et sociales
Si DM est pionnier dans les rencontres 
« Sud-Nord », d’autres organisations y 
réfléchissent aussi. Parmi elles, l’Institut 
de recherche de l’agriculture biologique 
(FiBL), qui dispose de près de 15 ans 
d’expérience de recherches dans diffé-
rents pays du Sud (Kenya, Bolivie, Inde) 
dans les domaines de l’agroécologie.

Au départ, ces programmes avaient 
pour but d’optimiser les cultures de 
cacao ou de coton, notamment en mi-
nimisant les intrants. Aujourd’hui, ce 

savoir-faire développé avec les par-
tenaires du Sud pourrait se révéler 
utile pour la Suisse dans plusieurs do-
maines. Par exemple l’adaptation au 
changement climatique. « Aujourd’hui, 
en Suisse, nous faisons face à davan-
tage d’épisodes pluvieux intenses, au 
lieu de pluies régulières, et à de lon-
gues périodes sans précipitations. Nous 
devons apprendre à y faire face. Or on 

commence tout juste à 
comprendre que l’agro-
forester ie – comme la 
culture concomitante de 
cacao, de bananes et de 
café, commune dans cer-
taines régions du monde 
– a des avantages sous 
nos latitudes. Et qu’elle 
peut notamment s’appli-
quer à la vigne, dont les 
plants peuvent être com-
binés à des cultures agri-
coles ou d’élevage. Ces 

éléments, qui ont toujours existé, on 
les redécouvre au Sud, et ils ont été 
étudiés et développés ces dernières 
années », observe Beate Huber, direc-
trice du Dépar tement de coopérations 
internationales du FiBL.

D’autres transferts de connais-
sances Sud-Nord sont envisageables en 
matière de communication. « Dans la 
diffusion des savoir-faire agricoles, au 
Sud, nous avons notamment collaboré 
avec des micro-inf luenceurs, sur les ré-
seaux sociaux. Ils ont des microcom-
munautés actives dans la durabilité et 
échangent des pratiques. C’est un outil 
de communication auquel nous réf lé-
chissons aussi pour la Suisse », explique 
Beate Huber.

Des échanges qui, pour être fruc-
tueux, impliquent, selon Alphonse Aze-
baze, « d’être ouverts, sans tabous, et 
francs : il faut parler avec le cœur ».  

  C. A.

INJUSTICE « Les femmes repré-
sentent les deux tiers des forces 
de travail dans l’agriculture, mais 
elles ne sont propriétaires que de 
20 % des terres. Et sur Terre, 60 % 
des personnes qui ont faim sont 
des femmes », pointe Sarah Mader, 
conseillère en agroécologie et en dé-
veloppement pour Swissaid. La fonda-
tion, qui soutient de nombreux pro-
jets agroécologiques, notamment en 
Afrique de l’Ouest, a identifié, comme 
bon nombre d’experts du domaine, le 
rôle clé des femmes. Mais que les sa-
voir-faire des femmes n’ont pas été 
utilisés ou diffusés. « Les femmes 
sont actives dans la production, mais 
également dans l’alimentation : ce sont 
elles qui cuisinent et contribuent à la 
nutrition d’une famille. Quand elles 
gagnent de l’argent, elles l’investissent 
en priorité dans la famille », explique 
Sarah Mader. En Guinée-Bissau, Swis-
said soutient des femmes en sécuri-
sant leur accès à la terre. Une coopé-
rative de femmes a ainsi pu acquérir 
des titres de propriété sur les terrains 
qu’elles cultivent, « avec d’autant plus 
d’énergie qu’elles savent désormais 
que ce sol ne leur sera pas repris », ce 
qui arrive parfois lorsque des terrains 
sont rendus productifs. Le projet a 
porté ses fruits… mais a demandé de 
former aussi les hommes. « Car ren-
forcer l’autonomie des femmes se tra-
duit certes par un recul de la pauvre-
té, mais aussi par une redistribution 
du pouvoir. » L’enjeu, explique Sarah 
Mader, est de parvenir à une égalité. 
Et donc à une co-responsabilité éco-
nomique.    C. A.

L’accès des 
femmes à la terre

L’agroécologie est au 
cœur de nombreux 
programmes de dévelop-
pement d’organisations 
suisses. Swissaid se 
démarque en ciblant les 
femmes. Explications.

Visite d’Alphonse Azebaze :
www.re.fo/alphonse
www.reformes.ch/alphonse

« On savait
 qu’il y 

avait des 
connaissances 

énormes 
parmi nos 

partenaires 
du Sud »
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Une dure moisson avant l’Hiver

CONTE Il y a bien longtemps, à l’époque 
des légendes, Ezaradan, la déesse de 
l’agriculture, se préparait pour les 
récoltes du premier été du monde.

Elle aiguisa sa faucille, prépara de 
nombreux paniers, enfila une longue 
cape aux reflets dorés et se mit en route : 
un long et fatigant travail l’attendait.

Lukédès, le dieu du soleil, la vit se 
mettre en chemin, l’observa dans les 
champs et décida de l’aider en faisant 
mûrir et sécher de beaux et lourds épis 
de blé.

Jour après jour, et pendant plusieurs 
mois, Ezaradan récolta les céréales 
sans s’arrêter malgré la fatigue. L’Hiver 
n’allait pas tarder à arriver.

Lukédès apporta si bien son aide 
que les grains mûrissaient en trop 
grand nombre, la tâche devenait trop 
importante pour Ezaradan. Malgré ses 
pouvoirs de déesse, elle ne pourrait sans 
doute pas terminer les récoltes avant 
l’arrivée des premiers froids de l’Hiver.

Elle se rendit alors sur l’une des 
plus hautes montagnes du monde, 
là où le ciel rencontre la terre. Elle y 
appela Aïon, le roi des dieux, pour qu’il 
lui donne davantage de temps. Mais il 
refusa. 

Ezaradan mit donc le cap vers le nord 
des terres pour aller frapper à la porte 
du palais de l’Hiver. Elle le supplia de 
repousser sa venue, mais celui-ci refusa 
également. Il ne voulait pas bouleverser 
le cours du temps et des saisons.

N ’ a y a n t  o b t e n u  a u c u n  d é l a i 
supplémentaire, Ezaradan retourna 
tristement à son travail dans les champs.

Désespérée de voir ceux-ci bientôt 
givrés, d’imaginer les récoltes perdues, 
la déesse eut alors une idée. 

Elle arracha des fils dorés de sa cape. 
Elle les tressa avec de la paille, des 
feuilles et des brins d’herbe et fabriqua 

ainsi de nombreux petits pantins verts 
auxquels elle donna la vie. 

Ces petites créatures végétales 
s’animèrent puis se mirent au travail 
et aidèrent la déesse a terminer les 
moissons avant l’arrivée des sombres 
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Notre dossier vous pousse à la réflexion ? 
La rédaction vous propose une histoire pour les 8-12 ans à 
lire à vos (petits-)enfants, pour lancer le débat en famille.

nuages de l’Hiver.
C’est  a insi  que l ’on raconte la 

naissance des valeureux lutins des bois 
et des champs : les Neï Ktônia, les « fils 
de la terre » ou « les petits moissonneurs 
de l’Eté ».   Rodolphe Nozière
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CULTURE

Se priver de sommeil, 
source d’autorité spirituelle

EXPLOITS « Lutte », « guerre », « vic-
toire »… Le vocabulaire est guerrier. Il 
décrit les privations de sommeil que s’im-
posent Marie d’Oignies, Ca-
therine de Sienne (voir page 
suivante) ou Douceline de 
Digne. Les pratiques ascé-
tiques de ces trois femmes 
mystiques du Moyen Age 
nous sont en partie acces-
sibles par des hagiogra-
phies, des textes rédigés par 
des clercs de l’époque, « qui 
apportent en soi un prisme, 
puisque leur but était de 
défendre la sainteté de ces 
femmes », explique Anne-Lydie Dubois, 
maître-assistante au Département d’his-
toire générale à l’Université de Genève. 

Ces écrits soulignent un effort ex-
trême, même s’il est peut-être exagéré : 
Catherine de Sienne ne dort que « trente 
minutes en deux jours », Douceline de 
Digne s’impose une corde à la taille qui 
lui évite de s’assoupir… Leurs nuits sont 
marquées par la prière, une intense com-
munication avec Dieu : « Dans les rares 
moments où elles dorment, elles sont ha-
bitées par des rêves, des extases, visitées 
par le Christ. Leur dévotion ne connaît 
pas de pause, une sorte de prière conti-
nue », décrypte la chercheuse. Ces veilles 
prolongées épuisent le corps, certaines 
mystiques en meurent prématurément. 

LE CONTEXTE Ces femmes ont toutes 
vécu entre le XIIe et le XIVe siècle. A 
l’époque, l’idée d’une « infériorité natu-
relle » des femmes est répandue. Dans 
l’Eglise catholique (Eglise d’Occident) 
les femmes ne font pas partie de la hié-
rarchie, n’ont pas accès à la prêtrise. Of-
ficiellement, seuls les hommes entrent 

en contact direct avec Dieu. De plus, le 
modèle type de dévotion des mystiques 
est alors l’imitato Christi. « On imite le 

Christ dans ses moments 
de souffrance extrême, du-
rant la Passion. Par ce ‹ ma-
sochisme dévotionnel ›, on 
vise à devenir le Christ. 
Etre capable de vivre cela, 
c’est dépasser ce qu’un 
humain normal pourrait 
surmonter. On devient en 
quelque sorte surnaturel, 
ce qui confère une aura, 
une autorité spirituelle », 
observe la chercheuse.

LES ENJEUX Par ces pratiques ascé-
tiques extrêmes, les femmes mystiques 
du Moyen Age transgressent les normes 
de genre de leur époque, nous apprend 
Anne-Lydie Dubois. En atteignant l’ex-
tase, en communiquant directement 
avec Dieu, en transcrivant leurs visions, 
elles acquièrent une autorité spirituelle. 
Certaines, comme Catherine de Sienne, 
font ensuite partie de réseaux de pou-

On connaît le jeûne ou la prière intense. Une récente recherche montre que des 
femmes mystiques au Moyen Age s’empêchaient aussi de dormir. 

        QU’EST-CE QUE TU CHERCHES ?

En savoir plus
« Les lumières de la nuit médiévale : 
sommeil, rêves et spiritualité (XIIIe-
XIVe siècles) », dans V. Huber et al., 
The Bright Side of Night, Micrologus 
Library, Florence, Sismel (à paraître). 

Captation vidéo de présentation du 
colloque annuel de la chaire Yves 
Oltramare en 2022 sur le thème 
« femmes et pouvoir religieux ». 
www.re.fo/autoritespi. 

voirs importants qu’elles exploitent pour 
s’affirmer politiquement. « Elle corres-
pond avec le pape, le rencontre, et écrit 
de nombreux courriers à des cardinaux, 
n’hésitant pas à employer un ton très 
acerbe ! Sa légitimité surnaturelle lui 
permet de franchir deux barrières : celle 
de son genre et celle de la hiérarchie ec-
clésiastique. »

LES SUITES Est-ce à dire que la spiri-
tualité a été une stratégie pour obtenir 
du pouvoir ? « Non, je crois plutôt que 
la quête spirituelle a été première, elle 
a ensuite conféré de l’autorité », avance 
Anne-Lydie Dubois. Cette fille de pas-
teure, qui a réalisé son doctorat sur les 
masculinités au Moyen Age, compte 
poursuivre son exploration du sommeil 
des mystiques. « Le prisme du genre 
offre une vision renouvelée et non mo-
nolithique. Des discours répressifs sur 
le genre concernent alors aussi bien les 
hommes que les femmes. Mais on dé-
couvre aussi bien des possibilités pour 
contourner les barrières existantes. » 

  Camille Andres

« Des discours 
répressifs 

sur le genre 
concernent 
alors aussi 

bien les 
hommes que 
les femmes »



Analphabète, Catherine de Sienne trouve 
dans la prière intense l’inspiration pour parler 
aux puissants de l’époque, au point de marquer 
l’histoire de son siècle.

« L’âme demeurant devant le Soleil – le Christ crucifié – qui est 
l’objet de sa contemplation connaît et Dieu et l’homme. »

Catherine de Sienne, Dialogue (XIVe siècle)

Catherine de Sienne : 
de la mystique à la politique

VISIONS Non, se retirer dans sa « cel-
lule intérieure » et chercher Dieu dans 
la prière continuelle, ce n’est pas fuir ses 
responsabilités ! La vie et le témoignage 
de la jeune religieuse italienne Catherine 
de Sienne (XIVe siècle) le manifestent.

Dans son cœur, un seu l désir   : 
contempler ce « Soleil » qu’est le Christ 
crucif ié. Non par dolo-
risme, mais dans un élan 
d’amour pour ce Seigneur 
qu’elle n’a de cesse de re-
chercher. Entrée dans une 
confrérie de femmes re-
ligieuses en Toscane, elle 
observe de longs moments 
de prière dans sa chambre, 
ne sortant que pour assis-
ter à la messe et aux offices. Elle a des 
visions, des extases mystiques qui rai-
dissent tout son corps, et elle s’entre-
tient intérieurement avec Jésus. C’est lui 
qui lui enseigne, dit-elle. Car elle ne sait 
ni lire ni écrire, et doit donc dicter l’en-
semble de ses écrits à des proches.

Unité divine, division humaine
Catherine se prive non seulement de 
nourriture, mais aussi de sommeil, pour 

lui donne l’audace de soutenir des com-
bats toujours plus audacieux, propre-
ment politiques. Elle veut être un « doux 
crieur de Dieu », comme elle le dit.

Une femme conseillère du pape
Cette femme sans instruction finit alors 
par conseiller le pape lui-même, et son 
insistance auprès de Grégoire XI pousse 
ce dernier à abandonner son exil à Avi-
gnon pour revenir s’installer dans la Cité 
éternelle.

La vision mystique de Catherine 
devient vision incarnée, et se trans-
forme en action politique ! Un engage-
ment dont la source n’est autre que la 
prière humble et continue. Comme on a 
pu l’écrire, Catherine de Sienne « est la 
mystique du corps mystique » du Christ 
qu’est l’Eglise. Est-ce un hasard si elle 
meurt à l’âge de 33 ans, comme son Sei-
gneur, selon la tradition ?

 Matthias Wirz

Catherine en quatre dates
1347 Naissance à Sienne (Toscane). 
Dès son plus jeune âge, elle montre 
une dévotion particulièrement forte.
1365 Après une vision, Catherine re-
joint un groupe de femmes pieuses 
liées à l’ordre des dominicains. Elle 
connaît de nombreuses expériences 
mystiques, jusqu’à son « mariage mys-
tique avec le Christ », en 1368.
1377 A l’instigation notamment de 
Catherine, le pape Grégoire XI quitte 
Avignon pour revenir siéger à Rome.
1380 Décès à Rome. Alors que Ca-
therine était entourée d’une aura de 
sainteté de son vivant, la dévotion 
envers elle se développe rapidement 
par la suite.

veiller concrètement avec le Christ (voir 
page précédente). Mais cette vie d’inti-
mité avec le Seigneur, loin de l’éloigner 
du monde, l’ouvre à une connaissance 
non seulement de Dieu, mais aussi, et 
surtout, de l’humain. Dont elle met au 
jour, toujours plus clairement, les travers 
et les oppositions. Des oppositions qui 

se manifestent en particu-
lier dans l’Europe de son 
époque : les villes de Flo-
rence et de Sienne sont 
en proie à des révoltes 
violentes au XIVe siècle. 
Par ail leurs, l’Eglise se 
déchire. Pour des raisons 
d’alliances politiques, le 
pape quitte Rome pour 

s’installer à Avignon.
La perception qu’elle a de cette hu-

manité divisée, en face d’un Dieu dont 
elle mesure intimement la volonté d’uni-
té, l’appelle à devenir « apôtre de récon-
ciliation ». La mystique de Sienne soigne 
alors les malades, secourt les pauvres… 
mais aussi les riches ! Elle prêche en pu-
blic, bien que femme et laïque. Et sa vie 
spirituelle profonde, cette connaissance 
non pas intellectuelle mais intérieure, 

« Cette femme 
sans instruction 

finit alors par 
conseiller 
le pape »

Chaque mois, nous présentons l’un des textes 
qui ont façonné notre culture chrétienne.

           PIERRES ANGULAIRES



Le carême est un temps qui se vit de diverses façons. Souvent compris 
comme pratique individuelle ou collective, il peut aussi simplement participer 
à la réflexion sur le rapport que l’individu entretient au monde qui l’entoure.

Quarante jours pour questionner

MÉDITATION

Dans l’adversité je désire le bonheur, 
dans le bonheur j’ai peur de l’adversité. 

Malheur aux succès d’ici-bas : 
ils redoutent l’adversité et leur joie s’évapore. 
Et surtout malheur aux adversités d’ici-bas : 

elles sont nostalgie de bonheur. 
Elles sont bien dures et lassent la patience. 

La vie de l’homme sur la terre n’est-elle 
qu’une tentation sans fin ?

Augustin d’Hippone, Confessions, X, 27

Guillaume Klauser est pasteur suf-
fragant dans la paroisse du Joran. 
A 28 ans, c’est dans le canton qui l’a 
vu naître qu’il découvre la vie pas-
torale, notamment auprès de la jeu-
nesse, après avoir étudié la théologie 
à Lausanne et à Strasbourg.

SPIRITUALITÉ Avant Pâques, chrétiennes 
et chrétiens vivent au rythme du carême. 
Il n’y en a pourtant pas deux pour s’accor-
der sur la manière de vivre ces quarante 
jours. Entre forte intention péniten-
tielle et indifférence, les pratiques diver-
gent. Quelle que soit la manière dont on 
l’aborde, le carême prend place parmi une 
multitude de tâches à accomplir, à effec-
tuer, à valider. Un point rayé au haut de la 
liste des choses à faire et en voilà deux qui 
se rajoutent au bas…

Le sociologue et philosophe allemand 
Hartmut Rosa décrit la fuite en avant, 
caractéristique de notre société, comme 
la volonté de rendre le monde et ce qui 
le compose absolument « disponibles ». 
Cela signifie que nous tentons par tous les 
moyens de maîtriser, de saisir tout ce qui 
se présente à nous. Pourtant, selon Rosa, 
« la vitalité, le contact et l’expérience réelle 
naissent de la rencontre avec l’indisponible. 
Un monde qui serait complètement connu, 
planifié, dominé serait un monde mort » *. 

Demandons-nous alors : en refusant 
dans le désert de rendre disponible tout 
ce qui lui était proposé, Jésus n’a-t-il pas 
amorcé une réflexion sur son rapport au 
monde et sur la manière dont le monde 
se présentait à lui ? Et si nous profitions 
de ce temps de carême pour faire pareil ?

 Guillaume Klauser 

* Hartmut Rosa, Rendre le monde indisponible, Paris, La 
Découverte, 2020, p. 6.
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Une célébration pour restituer des objets sacrés 

DÉCOLONISATION « Nous étions ou-
verts, mais nous avons été bousculés », 
a reconnu Carine Ayélé Durand, di-
rectrice du Musée d’ethnographie de 
Genève (MEG), le 9 février passé dans 
son allocution lors de la cérémonie pu-
blique de restitution d’un hochet et 
d’un masque à des représentants de la 
Confédération haudenosaunee, consti-
tuée de six nations autochtones des 
Etats-Unis et du Canada. Les membres 
de ce peuple sont communément ap-
pelés « Iroquois ». Représentants de la 
Ville et du musée l’ont rappelé, le MEG 
est entré dans une démarche proactive 
de décolonisation de ses collections. 
Reprenant l’expression de « musée 
culturellement durable », Carine Ayélé 
Durant a ainsi expliqué que l’institu-
tion ne visait plus à enrichir ses collec-
tions, mais plutôt à s’engager comme 
faci l itateur pour fa ire circuler les 
cultures et construire des relations sur 
le long terme. Voilà pour l’ouverture, 
dont cette première restitution d’objet 

Le Musée d’ethnographie de Genève s’engage à « faciliter le retour inconditionnel 
des restes humains, des biens funéraires et des objets sacrés à leurs propriétaires 
légitimes ». Pour l’institution, une première restitution à un peuple premier s’est 
déroulée en février.
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est le symbole. « Mais nous avons aus-
si été bousculés, car le masque n’a pas 
été soigné aussi bien que nous l’aurions 
voulu. Dans la culture à laquelle il ap-
partient, on a des devoirs envers lui, on 
lui parle, on le nourrit », décrit la direc-
trice du MEG. 

Cérémonie sacrée
Plus qu’une cérémonie protocolaire, 
c’est une célébration sacrée à laquelle 
ont participé les représentants des au-
torités et des médias, et un public de 
plus d’une centaine de personnes. Après 
avoir demandé l’arrêt des caméras, ap-
pareils photo et d’enregistrement au-
dio, les représentants haudenosaunee 
ont sorti les objets de leur boîte et ont 
brûlé du tabac en proclamant quelques 
paroles. S’adressant au public, Brennen 
Ferguson, membre du Comité des rela-
tions extérieures des Haudenosaunee, a 
expliqué : « Ce masque et ce hochet ont 
des pouvoirs et aussi un esprit. » Raison 
pour laquelle il lui tenait tant à cœur 

de les faire retirer de l’exposition avant 
d’entamer les démarches pour les faire 
retourner sur les terres de son peuple. 
« Nous avons des devoirs envers eux 
que nous n’avons pas pu remplir depuis 
deux cent ans », a-t-il regretté.
Pendant la préparation de la cérémo-
nie qu’il allait présider, Clayton Logan 
a expliqué : « Nous reconnaissons que le 
vent que nous respirons et la fumée qui 
se dégage montent dans la direction de 
nos prières. Dans une cérémonie avec 
le masque de médecine, le tabac est of-
fert en premier. »

Au tout début de la cérémonie, une 
incantation a été prononcée pour unir 
les âmes des personnes présentes et 
celles qui n’ont pas pu faire le voyage. 
A la fin, une nouvelle incantation, plus 
courte, leur permettait de retourner à 
leur « état naturel ». 

Démarche exemplaire
Compte tenu des pouvoirs et de l’âme 
reconnus à ces objets, ils vont reprendre 
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Une célébration pour restituer des objets sacrés Respect et reconnaissance
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une activité cérémoniale. « La démarche 
entreprise par le MEG devrait être un 
modèle, car d’autres musées n’auto-
risent les restitutions qu’à la condi-
tion que les objets soient conservés 
par des musées autochtones », a glissé  
Kenneth Deer. « Et puisque nous pre-
nons deux objets au musée, nous en 
avons rapporté deux », a-t-il plaisanté 
avant d’offrir deux statuettes portant 
plusieurs attributs de la spiritualité 
haudenosaunee. « C’est une représen-
tation de la Terre Mère, mais elle n’est 
pas sacrée. »

Relations centenaires
La demande de restitution a eu lieu 
en 2022 pour pouvoir être effectuée 
en 2023. Hasard du calendrier, c’est 
en 1923 et 1924 que le chef iroquois 
Deskaheh est venu à Genève. La res-
titution d’objets sacrés s’inscrit donc 
dans le cadre de ce centenaire. Lors 
de ses visites, Deskaheh avait soulevé 
le problème de la « perte d’autonomie, 
de la dépossession et de la destruction 
des structures politiques, sociales et 
économiques des peuples autochtones 
par les Etats colonisateurs », rappelle le 
MEG dans son communiqué. « L’obliga-
tion de quitter les familles pour aller à 
l’école, de faire perdre la pratique de la 
langue ou de leur culture aux enfants 
autochtones constituait un génocide 
culturel », a quant à lui insisté Ken-
neth Deer. Une expression forte qui fi-
gure d’ailleurs dans les documents de la 
Commission de vérité et réconciliation 
du Canada. 

Comme le MEG, plusieurs musées 
suisses se sont engagés dans une dé-
marche de recherche des origines des 
objets figurant dans leurs collections et 
de facilitation de l’accès aux catalogues 
en ligne, afin de permettre aux repré-
sentants des peuples autochtones de 
faire d’éventuelles demandes de resti-
tution. En particulier, les objets issus 
du Royaume de Bénin, situé dans l’ac-
tuel Nigeria, font actuellement l’objet 
d’un travail de recherche impliquant 
huit musées suisses.   Joël Burri

MYTHOLOGIE « C’est un honneur 
de partager une partie de notre 
culture », a déclaré Clayton Logan. 
C’est lui qui a présidé les différents 
moments rituels lors de la restitu-
tion d’objets sacrés par le MEG et la 
Ville de Genève. « Toute cérémonie 
commence par remercier pour les 
personnes qui sont là et pour celles 
qui n’ont pas pu venir. Nous remer-
cions la Terre Mère et nous nous 
reconnaissons les uns les autres 
comme membres d’une famille », 
a-t-il expliqué. Lors de toute céré-
monie, l’eau, importante à la vie, et 
la végétation, qui rend la Terre Mère 
si belle, sont remerciées par l’inter-
médiaire des trois sœurs : maïs, ha-
ricot et courge. Chaque cérémonie 
débute donc par une série de recon-
naissances. 

Mais l’année est également mar-
quée par une suite de moments de 
remerciements. « Le Créateur nous 
a fourni les arbres. Nous pouvons 

compter sur eux pour l’ombre », rap-
pelle Clayton Logan. « Quand le vent 
passe du froid au chaud, l’érable nous 
offre sa sève. » Les femmes célèbrent 
Grand-Mère Lune et ses rides, de même 
qu’une célébration est dédiée au Grand 
Frère Soleil. Et les étoiles qui guident 
les voyageurs, comme les éclairs qui re-
poussent les créatures du sol, sont aussi 
célébrées.

Les anciens qui ont transmis tout 
ce savoir sont également remerciés. 
Et leurs histoires sont transmises. 
Ainsi celle de ce grand chef qui prit 
conscience, en observant les étoiles, 
que quelqu’un faisait bouger la voûte 
céleste. Après des années de repentir, 
il rencontra quatre messagers du Créa-
teur. « La moitié de ceux à qui il a trans-
mis son message ne l’a pas accepté. Et 
dans l’autre moitié, on trouve une moi-
tié indécise. Mais beaucoup de nos céré-
monies viennent du dernier quart qui a 
accepté son message », conclut Clayton 
Logan.   J. B.
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Ellul 
décrypté
ANALYSE « Penser globalement, agir lo-
calement », « on ne peut poursuivre un 
développement infini à l’intérieur d’un 
monde f ini »… Ces slogans altermon-
dialistes, aujourd’hui démocratisés, sont 
énoncés par le philosophe protestant 
Jacques Ellul (1912-1994) dès les années 
1950. L’œuvre foisonnante et complexe 
de ce penseur est désormais accessible 
à tous, grâce à ce précis, très référencé, 
bien construit et pertinent de bout en 
bout, par l’« ellulologue » de référence, 
Frédéric Rognon.

Outre une efficace présentation de 
sa pensée et de sa biographie, on dé-
couvre Ellul à partir des thématiques 
qui lui sont chères, puis à travers une 
analyse de chacune de ses œuvres. On 
comprend mieux ce qui a fait d’Ellul 
un penseur incisif, complexe, toujours 
percutant aujourd’hui, notamment par 
sa critique de la technique et du cœur 
de la pensée techniciste, la recherche 
constante d’efficacité – et donc de puis-
sance. On découvre aussi sa recherche 
de cohérence entre principes philoso-
phiques et existence concrète, ainsi que 
ses nombreux engagements. Sociaux : 
il a développé des actions pionnières 
en matière de prévention de la délin-
quance. Ecologique : il a permis d’évi-
ter le « bétonnage » de la côte aquitaine. 
Mais l’auteur ne passe pas sous silence 
ses lacunes et ses erreurs, notamment 
lorsque El lul fustige l’homosexualité 
comme une pratique déviante, l’associe 
à l’inceste et compare les « pédérastes » 
à « des chiens ». Pionnier sur bien des 
plans, Ellul serait aujourd’hui considéré 
comme homophobe.  C. A.

Pour comprendre la pensée de Jacques Ellul, 
Frédéric Rognon, Olivétan, 2023, 399 p.

Père 
du méthodisme
BIOGRAPHIE Prière, chant, prédica-
tion, formation d’Eglises, écriture… In-
fatigable, le fondateur du méthodisme ! 
Cette brève et brillante présentation 
met en lumière le premier acteur d’un 
« christianisme mondial ».   M. W.

John Wesley. L’Homme qui ne voulait pas perdre son 
temps, Jean-Louis Prunier, Olivétan, 2022, 136 p.

Paraboles
RÉCITS On aime ces courtes histoires 
issues de la Bible, de la sagesse juive ou 
des récits populaires, qui offrent à réflé-
chir sur une série de thématiques exis-
tentielles (couple, bonheur, partage, par-
don) et actuelles (féminisme). Pratique 
pour inspirer des temps de partage, des 
prédications, des méditations…  C. A. 

La Douzième Anesse et autres brèves histoires pour 
rire et réfléchir, rassemblées par Jean-Paul Morley , 
Olivétan, 2023, 201 p. 

Premières amours 
BD Victor est ce qu’on appelle un cancre. 
Ce n’est pas qu’il n’aime pas apprendre : 
mordu d’automobiles, il prend un plaisir 
fou à se documenter sur les voitures an-
ciennes. Mais l’école et ses méthodes le 
rebutent. Quand il rencontre Marie-Jo-
sé, élève studieuse, il se retrouve face à 
son parfait opposé. Ou presque : tous 
deux ont en commun une passion pour 
la musique, qui va les emmener sur des 
chemins déconcertants. Une romance 
ado bien menée, aux dessins soignés et 
ponctuée de références pointues. Et une 
belle réflexion sur la place de la passion 
dans nos vies.    C. A.

Le Cœur en braille, Joris Chamblain, Pascal Ruter, 
Anne-Lise Nalin, Dargaud, 2023, 74 p.

Dieu échappe 
aux clichés

RETOUR AU TEXTE « Lorsque la Bible 
sape les idoles, elle invite aussi à décon-
struire les idées reçues et les lieux com-
muns sur son Dieu, quels qu’ils soient 
et quoi qu’il en coûte », écrit le pasteur 
genevois Blaise Menu. Dans Ce qu’il reste 
de Dieu, il invite à des « vagabondages bi-
bliques » et ses parcours méditatifs ne 
passent pas forcément par les passages 
les plus faciles de la Bible : absences ou 
éloignements divins, limites de Dieu ou 
violence injustifiable. Ce Dieu qui n’est 
pas une évidence au XXIe siècle ne l’était 
pas non plus pour les auteurs des textes 
bibliques. La foi est « marche qui intègre 
l’apprentissage du doute. »   J. B.

Ce qu’il reste de Dieu. Vagabondages bibliques, 
Blaise Menu, Labor et Fides, 2023, 160 p.

L’écologie et 
ses complexités
COLLECTIF L’écologie, « un problème 
de riches » ? Pour surmonter les préju-
gés, ce livre réunit des dizaines de cher-
cheurs et fait dialoguer deux disciplines : 
les sciences du vivant et de la Terre, qui 
étudient l’impact des activités humaines 
sur la planète, et les sciences sociales, 
qui analysent les dominations et les iné-
galités, ouvrant la question des respon-
sabilités. Un dialogue nourri et fécond, 
qui pose les questions dérangeantes : 
existe-t-il vraiment des alternatives aux 
pesticides ? Le patriarcat est-il nocif 
pour la planète ? Peut-on imaginer une 
mobilité écologique et accessible au 
grand public ?   C. A.

Ecologies, le vivant et le social, Philippe Boursier et 
Clémence Guimont (dir.), La Découverte, 2023, 622 p.
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Un rallye pour favoriser la rencontre
Le Rassemblement des Eglises et communautés chrétiennes de Genève (RECG) 
organise un rallye pour les jeunes de 16 à 26 ans, le samedi 11 mars, en vieille-ville.

JEUNESSE Cet événement inédit est 
né de la volonté du RECG de proposer 
des occasions de rencontres entre les 
jeunes de ses différentes communau-
tés membres. Georgette Gribi, chargée 
de ministère à l’Eglise protestante de 
Genève, est à l’origine de cette propo-
sition, qui lui « trottait dans la tête » 
depuis longtemps.

Elle avait particulièrement appré-
cié les deux visites des différents lieux 
de culte auxquelles elle avait pris part, 
avec le pasteur Nils Phildius puis avec 
la Plateforme interreligieuse de Ge-
nève. « J’avais découvert tellement de 
choses lors de ces deux occasions. Nos 
richesses mutuelles nous nourrissent. 
Le christianisme est une mosaïque 
de gens qui vivent leur foi de manière 
différente selon leur culture ou leur  

histoire », précise Georgette Gribi.
La cha rgée de m in istère  ava it 

d’abord envisagé de mettre sur pied cet 
événement pour les jeunes de la Région 
Plateau-Champagne, où elle off icie : 
« Mais il se trouve que le RECG a mené 
toute une réf lexion autour de la jeu-
nesse. Ses communautés ont les mêmes 
difficultés que nous, protestants, à fi-
déliser cette tranche d’âge qui se dé-
cide très souvent à la dernière minute. 
J’ai donc proposé ce projet au comité 
du RECG, qui a tout de suite accepté. 
Nous espérons toucher la curiosité des 
jeunes avec ce rallye. »

Le départ d’ « Enquête en vieille-
ville, en quête d’autres Eglises » sera 
donné de la cathédrale Saint-Pierre, en 
début d’après-midi. Les participant∙es 
seront réparti∙es en équipes, emmenées 

de défi en énigme, pour découvrir les 
secrets de cinq communautés présentes 
dans la vieille-ville de Genève. Chaque 
visite sera rapide, afin de permettre aux 
jeunes de réf léchir par eux-mêmes et 
de laisser une large part à la discussion.

Le premier objectif est de mon-
trer, dans chacun des lieux, des choses 
concrètes et de dévoiler aux jeunes 
ce qu’il peut y avoir de particulier ou 
d’inattendu dans les différentes tradi-
tions, en jouant par exemple avec les 
clichés. « Nous souhaitons leur faire 
découvrir ce qui fait la r ichesse de 
nos différences. Le second but est que 
cette journée leur permette de faire 
la connaissance de jeunes de commu-
nautés sœurs. » Cette première édi-
tion pourrait en appeler d’autres, dans 
d’autres lieux.   Anne Buloz

Qu’est-ce que le RECG ?
Le Rassemblement des Eglises et 
communautés chrétiennes de Genève 
a été fondé en 1954. Vingt-huit Eglises 
et communautés en sont membres, 
parmi lesquelles l’Eglise protestante 
de Genève.
 Ces Eglises et com munautés rassem-
blées ont pour vocation de « témoi-
gner publiquement de leur foi dans 
la volonté du Christ sur l’unité de son 
Eglise ; et de travailler à l’unité voulue 
par leur commun Seigneur et, là où 
cela est possible, donner une expres-
sion visible à la réalité œcuménique 
qu’elles vivent quotidiennement ».

Inscrivez-vous en 
scannant ce code 
QR.
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« Il faut oser le pari de la foi »
La pasteure de l’Eglise protestante de Genève Vanessa Trüb témoigne de sa foi en 
Jésus-Christ.

PARCOURS DE VIE « Je lui donnerai un 
caillou blanc et sur ce caillou est écrit un 
nom nouveau, que personne ne connaît, 
si ce n’est celui qui le reçoit. » (Apoca-
lypse 2, 17).

Quels sont les cailloux blancs sur mon 
chemin de foi ?

C’est dans la salle « Guillaume Farel » 
de Gap que se déroulait le catéchisme du-
rant mon enfance. Je garde des souvenirs 
joyeux de cette période, parmi lesquels 
celui de faire un ange lors des cultes 
de Noël. Mais un ange, je ne l’ai pas du 
tout été, adolescente, lors du KT ! Nous 
étions, ma cousine et moi, selon notre 
pasteur, des « cas désespérés de la foi ». 
C’est probablement pour cela que j’ai tou-
jours eu une tendresse particulière pour 
les jeunes en Eglise. En particulier pour 
celles et ceux qui sont « obligé·es » de 
venir à cause de leurs parents. Ce cail-
lou blanc de mon parcours catéchétique 
chaotique m’a apporté cette conviction : 
Dieu chemine avec toutes et tous. Il che-
mine aussi avec les jeunes, même les plus 
turbulent·es, même les plus indifférent·es. 
Ils et elles sont au même bénéfice de la 
grâce que les chrétien·nes les plus enga-
gé·es. Ils et elles reçoivent ce même infini 
de l’amour de Dieu : gratuit, inaliénable, 
irréductible, radical.

Deuxième petit caillou blanc : mes 
origines plurielles… Faire partie d’une 
minorité religieuse en France, par mes 
deux parents – maman venant d’un bas-
tion protestant dans les Hautes-Alpes 
et papa de Zurich –, a insufflé, dès mon 
plus jeune âge, la conscience de prendre 
cause pour celles et ceux qui sont dis-
criminé·es et de défendre la liberté de 
conscience de chacun·e. Etudiante en 
droit à Paris, j’appréciais de participer 
à des manifestations contre la première 
guerre du Golfe ou le racisme, et d’aider 
aux Restos du Cœur. Dieu, dans tout 

cela ? Il avait disparu de mon horizon ! 
Je voulais seulement tenter le défi hu-
manitaire et solidaire. 

Et puis, un soir de printemps, troi-
sième caillou blanc… Dans mon foyer 
protestant d’étudiantes, j’ai été rattrapée 
par une présence et une Parole plus 
fortes que tout. Je ne m’y attendais pas. 
Je n’en voulais pas ! Et me voilà, à genoux 
dans le jardin, en prière et m’entendant 
dire : « Oui, Seigneur, je serai pasteure ! » 
Avec le recul, je crois bien avoir vécu une 
forme d’expérience mystique. En ayant 
tout fait pour ne pas voir les petits cail-
loux blancs que le Dieu de Jésus-Christ 
avait semés en amont de cet appel. En 
ayant tout fait pour ne pas entendre son 
Souffle qui murmurait à mes oreilles et 
retentissait dans mon cœur. 

Trois ans plus tard, j’acceptais l’im-
pensable, cette vocation pastorale, si 
merveilleuse, si intense, ouvrant à l’au-
thenticité du lien et à la croissance spi-
rituelle. Puisque la foi s’incarne dans un 
croire toujours contextualisé, je crois 
au Dieu de la grâce, qui a fait le choix  

radical de l’humanité en Christ et qui 
nous apprend que la foi ne peut faire 
l’économie de l’autre. L’étude et la mé-
ditation des Ecritures me permettent de 
creuser, avec d’autres, la soif de Dieu. Par 
la prière, je suis à l’écoute de cet Autre 
qui déplace et porte Vie. Dans une espé-
rance sans cesse renouvelée et éternelle. 
Oui, osons le pari de la foi ! Incroyable ? 
Non, vrai !  Vanessa Trüb

Côté privé
Actuellement pasteure dans la Ré-
gion Arve et Lac et sur la paroisse 
de Jussy, Gy, Puplinge, Presinge, 
Meinier, Vanessa Trüb était engagée 
auparavant au sein du Service caté-
chèse, formation et animation, pour 
la jeunesse et la formation d’adultes. 
Elle a participé à la mise en œuvre 
de nouvelles manières d’être Eglise  
pour rejoindre nos contemporains à 
la périphérie de nos communautés.
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ESPACES EN VILLE

PETIT ESPACE FUSTERIE

Situé derrière le temple, accès depuis la 
rue du Rhône. 

Méditations
Les vendredis, à 12h15. Une demi-heure : 
P(p)aroles, musique et silence. 

Exposition : « Au vif de l’humain »
Venez découvrir des calligraphies et des 
textes de Francine Carrillo du 2 mars 
au 6 avril. Vernissage le jeudi 2 mars, 
à 18h30, en présence de l’artiste. Ho-
raires mardi et vendredi 12h-17h, jeudi 
12h-20h. Animations et ateliers en lien 
avec l’exposition, les jeudis à 18h30. Plus 
d’infos sur https://espace-fusterie.epg.ch. 
(voir le visuel en page 37).

ESPACE MADELEINE

Temple de la Madeleine, rue de la Made-
leine 15.

PROJECTEUR SUR
Temple ouvert
De mardi à samedi, de 12h à 17h, lieu de 
rencontre, de repos et de prière. Café-bar 
ouvert. Informations sur le programme 
spirituel, musical et culturel sur www. 
espace-madeleine.ch. 

Chorale du Brassus
Je 2 mars, 19h30, « Qu’est-ce que l’hu-
main ? ». Concert de bienfaisance avec la 
chorale du Brassus sous la direction de 
Stanislava Nankova. A l’orgue : Arthur 
Saunier. En faveur de l’AGORA, l’aumô-
nerie genevoise œcuménique auprès des 
requérants d’asile et des réfugiés. 

Journée internationale des femmes 
Me 8 mars, 12h, une attention sera distri-
buée aux femmes qui nous rendent visite. 

« La protection internationale 
des droits humains »
Je 9 mars, 18h30, conférence donnée par 
Marco Sassòli, professeur à la Faculté de 
droit de l’Université de Genève, droit in-
ternational humanitaire (voir visuel en 
page 39).

« Menschlichkeit jetzt! » 
HUMAN project
Je 16 mars, 18h30, conférence bilingue 
français/allemand donnée par Pierre 
Stutz, théologien et auteur. 

De l’œuvre et des combats 
de José Venturelli
Je 23 mars, 18h30, présentation des vi-
traux du temple et conférence par Erica 
Deubler Ziegler, professeur d’histoire de 
l’art, Genève. 

Accompagner 
les personnes migrantes : 
le corps, l’âme et l’esprit !
Je 30 mars, 18h30, AGORA. Conférence 
et témoignages. 

AGORA
Aumônerie genevoise œcuménique au-
près des requérants d’asile. Perma-
nence tous les mardis de 14h à 17h.  

RENDEZ-VOUS
Un auteur, un livre
Sa 4 mars, 11h, Blaise Menu présente : « Ce 
qu’il reste de Dieu ». Rencontre animée 
par Pascal Desthieux et Alexandre Winter. 
Sa 25 mars, 11h, Colette Nys-Mazure pré-
sente : « Par des sentiers d’intime profon-
deur ». Rencontre animée par Monique 
Desthieux et Laurence Mottier. 

Musique et madeleines
Sa 11 mars, 17h, œuvres pour orgue, 
jouées et commentées par Arthur Sau-
nier. Entrée libre, collecte. 

Rencontres baroques
Me 15 mars, 13h15. Venez écouter trente 
minutes de musique jouée par les élèves 
du décanat des instruments anciens du 
Conservatoire populaire de Genève. En-
trée libre. 

Office œcuménique 
du mercredi
Tous les mercredis, de 12h30 à 13h, avec 
le pasteur Emmanuel Rolland et l’abbé 
Thierry Schelling. 

Danses du monde 
pour seniors
Les jeudis, de 15h15 à 16h30, avec 
Margrit Wenger. Info : monique.sieber@
protestant.ch ou 022 310 47 29. 

Tricot-Thé
Les jeudis, de 14h à 16h. Point de ren-
contre pour tricoter, discuter ou simple-
ment s’asseoir un moment et boire un 
café ou un thé. Avec Jutta Hany. 
 

ESPACE SAINT-GERVAIS

Gli Angeli Genève – concert
Lu 27 fév, 20h, Intégrale des Cantates 
n°52. Cantates sur mélodie de choral 
~16 BWV 1-58-112-128. Présentation du 
concert par Philippe Albèra à 19h15. 

Lectures en résonance
Ma 14 mars, 18h30, François Bon Joël 
Waefler, lecteur ; Yasmine Yilmaz, harpe. 

ESPACE PÂQUIS 

Evangile et travail
Du lundi au vendredi, de 8h30 à 12h, et 
de 13h30 à 17h. Le temple des Pâquis est 
un lieu d’écoute, d’accueil et de bienveil-
lance, mais aussi de culture, de partage et 
de prière. Nos activités sont gratuites et 
ouvertes à tous : orientations dans les de-
mandes de service, écrivain public, initia-
tion au français, permanence juridique, in-
ternet, bibliothèque multilingue. Ministre 
Luis Velasquez, 077 451 98 35 ou 022 734 32 
38 ; evangiletravail@bluewin.ch. 
Soutenez-nous CH92 0900 0000 1201 
3105 0. 

ANTENNE LGBTI GENÈVE

PROJECTEUR SUR
Jésus toxique : surmonter l’abus 
spirituel et le traumatisme religieux
Je 2 mars, 18h30, salle Trocmé. Marie 
Cénec rencontre l’auteur Marc-Henri 
Sandoz Paradella, ainsi qu’Adrian Stiefel 
qui a signé la préface de l’édition fran-
çaise. Apéritif et dédicaces. Infos et ac-
cès Zoom : Adrian Stiefel, adrian.stiefel@
protestant.ch (voir visuel page suivante). 

Rencontre avec Alexandre Jollien 
Je 30 mars, 18h30, Maison de paroisse 
de Saint-Gervais. Philosophe et écrivain, 
Alexandre Jollien est un homme qui 
doute, cherche, questionne, et avance à 
tâtons dans sa quête de joie et de vérité. 
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CENTRE-VILLE 
RIVE GAUCHE
RIVE GAUCHE • SAINT-PIERRE

PROJECTEUR SUR
Célébration musicale
Di 12 mars, 18h, cathédrale Saint-Pierre, 
Bruno Gérard. Di 19 mars, 18h, cathé-
drale Saint-Pierre, Sandrine Landeau. 
Di 26 mars, 18h, cathédrale Saint-Pierre, 
Bruno Gérard (voir visuel en page 38).
 
RENDEZ-VOUS
Etudes bibliques « Esdras et Néhémie »
Lu 27 fév, 13h, paroisse de Saint-Pierre. 
Bruno Gérard et Sandrine Landeau, 
Porte ouverte ou fermée ? 
Néhémie 13, 4-22.

Club du Sourire
Me 1er mars, 15h, temple de Malagnou. 
Contes des pays du monde, suivi d’un 
goûter favorisant les contacts, dans une 
ambiance chaleureuse. 

Les parlottes 
des Théopopettes
Me 1er, 15 et 29 mars, 15h30, Auditoire 
Calvin, Amandine Mayer-Sommer. 

Vous avez dit « calviniste » ?
Je 2 mars, 18h15, temple de Champel, 
avec les pasteurs Emmanuel Fuchs et 
Marc Pernot. Thème : « Le culte, à quoi 
ça sert ? ». Culte et ritualité. 
Je 23 mars. Thème : « A Dieu seul la 
gloire ? Et moi ? Quel regard de Dieu, quel 
regard des autres, quelle image de soi ? » 

BAM, Bible et Aventure 
pour les Mômes
Sa 4 mars et 1er avril, 10h, Auditoire Cal-
vin, Florence Auvergne-Abric. 

Apéro théologique
Me 8 mars, 18h15, temple de Malagnou. 
L’actualité au prisme de la spiritualité. 
Avec les pasteurs Emmanuel Fuchs et 
Vincent Schmid. Les sujets seront défi-
nis en fonction de l’actualité. 

Les Agapes
Sa 11 mars, 19h, temple de Malagnou. 
Repas canadien suivi d’une conférence 
ou d’une projection à déterminer. 

Café contact
Me 15 mars, 10h, temple de Malagnou. 
Avec Waltraut Quiblier. 

En route, il rencontre d’autres humains 
avec qui il partage un bout de chemin 
sur le sentier arc-en-ciel qui mène à une 
identité restaurée. Entretien Alexandre 
Jollien et Adrian Stiefel, temps d’échange 
et repas canadien. Infos et accès Zoom : 
adrian.stiefel@protestant.ch (voir visuel 
en page 37).

Antenne LGBTI Genève
Bureau cantonal de l’Eglise protestante 
de Genève pour les questions LGBTIQ+. 
Plateforme de partage, d’infos et de res-
sources sur les questions LGBTIQ+ et 
la spiritualité. Pour tou·te·x·s, dans un 
dialogue œcuménique et interreligieux 
et poursuit des collaborations transver-
sales avec les secteurs institutionnel, as-
sociatif, socio-éducatif et académique. 
Contact : rue Dassier 11. Site : https://an-
tenne-lgbti.epg.ch. Infos : antenne.lgbti.
geneve@protestant.ch. Ligne d’entraide : 
+41 77 438 60 89. Instagram : @antenne_
lgbti_geneve. Facebook : @antennelgb-
tigeneve. YouTube : @antennelgbtigeneve. 

Agenda 2023
Antenne LGBTI Genève site : https:// 
antenne-lgbti.epg.ch. 

Antenne LGBTI
Genève

RENDEZ-VOUS
Soirée « Chez Toi »
Je 16 mars, 18h30, échanges autour d’un 
apéro ou d’un dîner, dans un café ou chez 
un·e membre de l’Antenne. Infos : david.
andres.demartin@gmail.com. 

Ensemble
CENTRE-VILLE RIVE GAUCHE 
Les mois passent et les saisons dé-
filent… Le 21 mars, l’équinoxe du 
printemps nous promet des jour-
nées plus longues que les nuits et 
cela nous réjouit. L’hiver est enfin 
derrière nous et les beaux jours 
arrivent avec leurs arcs-en-ciel de 
couleur et de parfums. Dans nos 
vies également, nous nous trouvons 
parfois sur des points de bascule : 
un pas en avant et tout change, par-
fois pour des jours meilleurs, par-
fois pas. Heureusement la présence 
de Jésus à nos côtés, quoi qu’on 
vive, nous stabilise. « Je suis avec 
vous tous les jours, jusqu’à la fin 
du monde » (Matthieu 28:20). L’ap-
partenance à notre paroisse – mais 
aussi, plus largement, à l’Eglise 
protestante de Genève – nous offre 
également un ancrage solide. Ce 
journal regorge de possibles ren-
contres synonymes de solidarité et 
de convivialité. Soyons conscients 
– et reconnaissants – de ce réseau 
qui s’offre à nous. Ce réseau est 
notre réseau… profitons-en ! C’est 
donc ensemble et confiants dans 
l’amour du Christ que je vous invite 
à avancer au fil des saisons. 

 Elisabeth Pictet, conseillère, 
paroisse Rive gauche 
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CENTRE-VILLE 
RIVE DROITE
RIVE DROITE

Ecole de la Parole
Me 1er et 22 mars, 14h30, Centre parois-
sial de Servette-Vieusseux, salle de ren-
contre. Etude sur l’Evangile selon Mat-
thieu, Une parole impossible ! 

Initiation à la calligraphie hébraïque
Di 5 mars, 9h30, temple de la Servette. 
Avec Rose-May Privet Tshitenge et Ber-
nard Félix, pasteur retraité. 

Gym douce et pause-café
Les mardis, de 9h30 à 10h. Paroisse de 
Montbrillant. 

Atelier de couture
Ma 7 mars, cours de couture à Saint- 
Gervais, rue Jean-Dassier 11 les mar-
dis matin et après-midi, les mercredis 
après-midi (selon inscriptions). Venez ré-
aliser vos inspirations (vêtements, objets, 
accessoires). Il vous suffit de venir avec 
un tissu et une idée et nous leur don-
nerons vie ensemble... Cours animé par 
Chloé-Manon / 10 fr. le cours de 2h. Ins-
cription et infos : chloe@chloe-manon.ch.

Repas du Colibri
Tous les vendredis. Centre paroissial de 
la Servette. Repas ouvert à tous sur ins-
cription directement au secrétariat ou au 
022 344 56 83 Prix entre 6 fr. et 15 fr. se-
lon possibilités. 

CULTES EMS
Résidence Fort-Barreau
Je 2 mars, 10h30, G. Nania-Montoya 
Ortega, diacre.
Résidence Les Lauriers
Ve 3 mars, 16h, G. Nania-Montoya Orte-
ga, diacre. 
Résidence Stella
Ve 3 mars, 10h30, G. Nania-Montoya 
Ortega, diacre. 
Résidence Franchises
Ma 14 mars, 15h, P. Baud, pasteur. 

Résidence Poterie
Ve 17 mars, 16h, G. Nania-Montoya Orte-
ga, diacre. 

JURA-LAC
LES 5 COMMUNES 
PETIT-SACONNEX • VERSOIX

PROJECTEUR SUR
Quand sciences et Bible 
offrent du sens
Lu 27 fév, 19h30, paroisse de Versoix. 
Conférence-débat pour a l imenter 
notre recherche de sens par rapport au 
monde, son évolution, proposée par Ro-
land Benz, théologien et scientifique. Il 
est courant d’opposer Bible et Sciences, 
en supposant que chacune devrait dire 
la vérité en toutes choses. Or, il est ca-
pital de distinguer les méthodes et buts 
propres à chaque domaine et d’enrichir 
la réflexion dans une approche plurielle 
de l’existence. Thème : « Commence-
ment, origine, création du monde dans 
les mythes, la Bible et les sciences ». 
Me 15 mars, 19h30. Thème : « Marginali-
té et centralité de l’être humain dans la na-
ture et l’univers, du point de vue scienti-
fique et spirituel » (voir visuel en page 30).

Culte Gospel
Di 26 mars, 10h, paroisse de Versoix, 

Définir les critères 
d’aide
CENTRE-VILLE RIVE DROITE En ces 
temps troubles et de grande précarité, 
il est une question dont l’actualité est 
plus que prégnante. C’est la question 
de l’entraide et de ses limites. Nom-
breuses sont les paroisses qui ont un 
fonds diaconal, dont la nôtre. Mais 
peu nombreuses sont celles qui ont 
pris le temps de définir les critères qui 
permettent de spécifier qui aider et 
dans quelle mesure. C’est à ces ques-
tions que le Conseil de la paroisse Rive 
droite consacrera sa « journée au vert », 
le 18 mars, avec ceux et celles qui sou-
haitent y participer. 
Notre Eglise n’a pas pour vocation 
de se substituer à l’Hospice général. 
Mais il demeure que nous sommes 
invités à donner ce que nous avons 
reçu, comme dons. Or il se trouve 
que, s’il est bien des nécessiteux, il y 
a également des quémandeurs. S’il ne 
nous appartient pas de les juger, nous 
avons à décider selon quelles règles 
nous satisferons certaines demandes, 
ou non. Cruelle question. Car elle nous 
demande, non d’être juge de notre pro-
chain et de sa manière de vivre, mais 
bien, j’ose le mot, trier les demandes 
qui nous sont adressées et être ca-
pables de dire « pourquoi celui-ci plutôt 
que celui-là ? ».  Infos : secrétariat de 
la paroisse de la Rive droite (022 345 
23 11).  Patrick Baud, pasteur 
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Etienne Sommer et Come on Gospel 
Quartet, culte avec cène. Un rendez-vous 
à ne pas manquer ! 

RENDEZ-VOUS
Chorale
Chaque mardi, de 19h45 à 21h30, pa-
roisse du Petit-Saconnex. Aucune exi-
gence particulière mais le plaisir de chan-
ter. Renseignement : Mme J. Corthay au 
022 733 23 31. 

Conférence 
sur l’origine des quakers
Je 3 mars, 17h, salle de paroisse du 
Grand-Saconnex. Edouard Dommen pré-
sente son dernier livre : « Congénies et 
les origines françaises du quakerisme ». 
Suivi d’un apéro.

Célébration journée 
mondiale de prière
Ve 3 mars, 18h, temple de Commugny, 
Linda Sibuet et Christel Hofer. 

Les Explos
Sa 11, 18 et 25 mars, 1er avril, 10h30, 
paroisse de Versoix. Pour les enfants de 
l’école primaire et leurs amis : récit bi-
blique, chants, prière, jeux et bricolages. 
Prix de la journée : 5 fr., repas de midi et 
goûter compris. Animation : Eva Di For-
tunato et des accompagnantes. Rensei-
gnements : eva.difortunato@gmail.com 
ou versoix@protestant.ch ou 022 755 27 
57 (mardi-jeudi ou répondeur). 

Atelier de jardins de Pâques
Sa 1er avril, 10h à 16h, pour les enfants 
et les adultes. Venez créer de jolis jardins 
en pot, agrémentés de fleurs, de cailloux, 
de verdure... en laissant libre cours à 
votre imagination. Le matériel est four-
ni sur place. A midi, petite restauration. 
Participation libre aux frais. Renseigne-
ments : versoix@protestant.ch (022 755 27 
57, mardi et jeudi ou répondeur) ou eva. 
difortunato@gmail.com. 

Culte famille des Rameaux
Di 2 avril, 10h, paroisse de Versoix, Eva 
Di Fortunato. Thème : « Nos désirs : élan 
de vie ? ». La célébration sera suivie d’un 
apéritif festif ! 

CULTES EMS
Maison de retraite 
du Petit-Saconnex MRPS
Tous les mardis, 10h30, J.-D. Schneeberger 
et I. Monnet. A la chapelle œcuménique. 
EMS Saint-Loup
Ma 7 mars, 16h30, prière de Taizé ani-
mée par une équipe. 
Bon Séjour
Ma 7 mars, 10h30, prière de Taizé ani-
mée par une équipe. 
EMS La Clairière Mies
Di 12 mars, 10h30, D. Walgenwitz. 
Résidence des Tilleuls
Ma 28 mars, 16h, J.-D. Schneeberger et 
C. Doctoreanu. A la chapelle, célébration 
œcuménique une fois par mois. Célébra-
tion œcuménique avec sainte cène. 

RHÔNE-MANDEMENT
AÏRE-LE LIGNON • CHÂTELAINE  
COINTRIN-AVANCHETS • MANDEMENT 
MEYRIN • VERNIER

PROJECTEUR SUR
Assemblée générale de Vernier
Ma 21 mars, 19h, Centre paroissial de 
Vernier, Conseil de paroisse de Vernier. 
L’ordre du jour et les comptes seront à 
disposition au secrétariat de la paroisse 
dès le 20 février. Cet avis tient lieu de 
convocation. 

Assemblée générale du Mandement
Lu 27 mars, 20h, temple de Satigny. Le 
procès-verbal de l’Assemblée générale 
2022 et les comptes seront à disposition 
au secrétariat de la paroisse le 27 février. 

Souper de carême 
Ma 28 mars, 19h15, paroisse de Vernier, 
Isabelle Frey-Logean. Notre soupe de 
carême sera suivie par une animation et 
une offrande sur le thème de cette an-
née. Pour vous inscrire, merci d’appeler 
le secrétariat au 022 341 04 42. 

Assemblée générale d’Aïre-Le Lignon
Di 2 avril, 11h30, Centre paroissial du Li-
gnon. L’Assemblée générale de paroisse 
aura lieu à l’issue du culte. Les comptes et 
le procès-verbal 2022 seront à disposition 
au secrétariat paroissial dès le 1er mars.  

RENDEZ-VOUS
Catéchisme 5P-8P
Me 1er et 15 mars, 11h30, paroisse de Ver-
nier. Isabelle Frey-Logean. Rencontre 
œcuménique des enfants de Vernier. Mer-
ci de leur fournir un pique-nique. 

Café contact
Me 1er et 15 mars, 9h15, Résidence La 
Châtelaine 

Catéchisme 
Ados 12-16 ans
Me 1er mars, 18h, paroisse de Meyrin, Ni-
colas Genequand et Philippe Golaz. Le 
groupe catéchisme des ados est commun 
aux paroisses de Meyrin et du Mande-
ment et se retrouve le premier mercredi 
du mois à 18h. Partage d’un repas préparé 
par l’une des familles. 

30 Réformés | Mars 2023GENÈVE AGENDA



Atelier Cartes anniversaire
Les jeudis, 14h-16h, Centre Paroissial 
œcuménique de Meyrin, salle F. Confec-
tion des cartes d’anniversaire pour les 
aîné·es de la paroisse. Ouvert à tous. 

Groupe biblique œcuménique
Lu 6 mars, 9h, paroisse de Vernier, Jean-
Pierre Zurn. Texte abordé : Corinthiens 
7,29 et autres : « Je vous le dis, frères, le 
temps se fait court » le présent du salut, 
centre de la pensée paulinienne. 

Eveil à la foi (1P-4P)
Ma 7 mars, 16h15, paroisse de Vernier, 
Isabelle Frey-Logean. Rencontre œcu-
ménique des enfants de Vernier. 

Méditation et prière
Ma 7 et 21 mars, 10h, Centre paroissial 
du Lignon. 

Halte de prières
Ma 7 mars, 12h, chapelle protestante de 
Meyrin Village. Faire une pause, déposer 
et se ressourcer, en toute liberté, le pre-
mier mardi du mois, entre 12h et 13h30. 

Parole et silence
Me 8 mars, 18h, chapelle de Meyrin- 
Village, Michel Félix. Découvrir, écouter, 
savourer et méditer un passage de la Bible 
selon la méthode de la Lectio divina. 

Eveil à la foi œcuménique
Ve 10 mars, 17h30, Centre paroissial 
œcuménique de Meyrin. Découvrir Dieu 
et la Bible, se poser des questions, inte-
ragir avec les amis. 

Dieu, ça vous pose Question ?
Je 23 mars, 19h, Centre paroissial de Ver-
nier. Rencontres pour échanger sur des 
questions existentielles et spirituelles. 
Plutôt que de se poser des questions dans 
son coin tout.e seul.e, nous vous propo-
sons de les partager avec d’autres.

Atelier couture
Tous les lundis après-midi, dès 14h, au 
Centre paroissial du Lignon. Un groupe 
de personnes se retrouve pour partager 
ses idées de couture. Des machines à 
coudre sont à disposition. Ouvert à tous. 

Café contact
Tous les jeudis matin, de 9h30 à 11h, au 

Centre paroissial du Lignon. Un temps de 
rencontres autour d’un café et d’une dou-
ceur. Bienvenue à tous. 

CULTES EMS
EMS Résidence Jura
Ve 10 mars, 10h, P. Golaz. 
EMS Pierre-de-la-Fée
Ma 14 mars, 10h30, I. Frey-Logean. 
Résidence La Plaine
Ma 14 mars, 15h45, N. Genequand. 
Résidence Mandement
Ma 14 mars, 10h30, N. Genequand. 
EMS La Châtelaine
Ve 17 mars, 10h30, I. Frey-Logean. 
Villa Mandement
Me 29 mars, 10h, N. Genequand. 

PLATEAU-CHAMPAGNE
BERNEX-CONFIGNON • CHAMPAGNE 
ONEX • PETIT-LANCY-SAINT-LUC

PROJECTEUR SUR
Plateau-Champagne : 
Journée mondiale de prière
Ve 3 mars, 18h, temple d’Onex. La pro-
chaine Journée mondiale de prières, œcu-
ménique, de la Région Plateau-Cham-
pagne. Ce sont les femmes de Taïwan qui 
l’ont préparée pour nous, sur le thème : 
« J’ai entendu parler de votre foi ». Nous 
nous réjouissons de vous rencontrer pour 
célébrer et prier avec les participantes et 
participants du monde entier. 

Bernex-Confignon : 
culte suivi de l’Assemblée générale
Di 5 mars, 10h, centre paroissial – 20 
chemin de Sur-Beauvent – 1233 Bernex. 
A la suite du culte présidé par Georgette 
Gribi aura lieu l’AG de la paroisse avec 
l’ordre du jour suivant : 
1. Accueil – 2. Approbation du PV de l’AG 
de 2022 – 3. Rapports de la ministre et 
de la présidente du Conseil de paroisse 
– 4. Présentation des comptes 2022 et du 
budget 2023, rapport des vérificateurs de 
comptes – 5. Rapport des biens curiaux 
– 6. Adoption des rapports et approba-
tion des comptes 2021 – 7. Décharge au 
Conseil de paroisse – 8. Adoption du 
rapport de la Région, de la pastorale, 
des comptes 2022 et du budget 2023 – 9. 
Point sur l’EPG – 10. Divers – 11. Diapo-
rama. Cet avis tient lieu de convocation. 
Les rapports et le PV sont disponibles sur 
demande auprès du secrétariat. 

Onex : semaine de jeûne
Chaque année, une semaine de jeûne est 
proposée pour entrer dans le carême. 
Elle aura lieu cette année du vendredi 
10 au vendredi 17 mars avec une ren-
contre quotidienne, de 18h à 19h30, à 
Saint-Martin. La rencontre de prépa-
ration aura lieu le 28 février, à 18h30, à 
Saint-Martin. 

Champagne : Eveil à la foi
Sa 18 mars, 10h, salle de paroisse de Car-
tigny, Etienne Jeanneret. « Le coq de 
Pierre »... Dans ce temps de carême, et 
dans notre thème des animaux de la Bible, 

Un programme 
pour la vie !
RHÔNE-MANDEMENT Le temps de 
carême est-il un temps d’interdit et 
de sacrifice personnel ? Pour plaire 
à Dieu, son peuple se demandait ce 
qu’il fallait faire comme bon culte : 
quel sacrifice accomplir, combien 
d’huile utiliser ? La réponse de Dieu 
tient en une phrase : « On t’a ensei-
gné ce qui est bien, ce que le Sei-
gneur exige de tout être humain : 
il demande seulement que tu res-
pectes les droits des autres, que 
tu aimes agir avec bonté et que tu 
suives avec humilité le chemin que 
lui, ton Dieu, t’indique » Michée 6,8. 
Une phrase mais tout un programme 
à mettre en œuvre, en trois points ! 
Tout d’abord, pratiquer la justice 
comme le dit une autre traduction, 
lutter contre les inégalités, pour 
le respect de chaque personne au 
sens large. Ensuite, il y a une invi-
tation à la bienveillance dans nos 
relations de tous les jours. Enfin, un 
chemin personnel, plus intérieur, 
pour rester en relation et en commu-
nion avec Dieu. Le temps de carême 
est donc un cadeau de quelques se-
maines pour se préparer à Pâques, 
pour mettre en œuvre la grâce re-
çue, dans ma relation aux autres et 
à Dieu. Un programme de 40 jours. 
Ou de 40 ans. Ou de toute une vie ! 

 Nicolas Genequand 
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nous partons à la découverte d’un épisode 
douloureux du temps de la Passion.

Onex : Assemblée générale
Elle aura lieu dimanche 26 mars à la suite 
du culte au temple d’Onex et sera pré-
sidée par Eva Minten et André Arn. En 
plus des points habituels liés aux comptes 
2021, au budget 2022, à la commission 
immobilière, aux rapports du pasteur et 
du Conseil de paroisse, un moment sera 
réservé à un échange sur la vie spirituelle 
de la paroisse. Nous vous rendons atten-
tifs à ce que cette date coïncide avec le 
début de l’heure d’été. 
 
Onex – PLSL : soupe de carême
Me 22 mars, Espace Saint-Luc. Elle com-
mencera par une méditation dès 18h30, 
et se poursuivra par une soupe préparée 
par l’Eglise méthodiste hispanophone et 
lusophone et sera suivie, dès 20h, d’une 

conférence sur le thème de la campagne 
œcuménique de carême : « Justice clima-
tique maintenant ».

Bernex-Confignon : culte des Rameaux 
Bernex-Champagne
Di 2 avril, 10h, centre paroissial, Geor-
gette Gribi et les enfants de l’enseigne-
ment biblique. Les enfants de l’enseigne-
ment biblique invitent les paroissiens de 
Bernex-Confignon et de la Champagne 
à venir découvrir l’histoire des Rameaux 
dans une version contemporaine. Venez 
les entourer, il y aura peut-être des invités 
surprise ! 

RENDEZ-VOUS
PLSL : groupe de lundi
Lu 6 mars, 14h30, salle de paroisse ca-
tholique du Christ-Roi. Notre chère amie 
conteuse Adriana Conterio nous fera rêver 
avec ses beaux contes remplis de poésie. 

PLSL : repas du jeudi à Saint-Luc
Je 16 mars, 11h30, Espace Saint-Luc. Un 
temps de partage convivial autour d’un 
délicieux repas préparé par notre super 
équipe cuisine ! Prix indicatif : 5 fr. Repas 
précédé d’un recueillement avec sainte 
cène à 11h. Inscription jusqu’au lundi 13 
mars SVP au 022 792 51 19 ou secreta-
riat.petit-lancy@protestant.ch. Prochaine 
date : le 11 mai.

Bernex-Champagne : 
Dimanche en famille
Di 19 mars, 9h30, centre paroissial, 
Etienne Jeanneret. Autour de la parabole 
de la graine de moutarde, nous réfléchi-
rons et partagerons, dans des ateliers 
pour chaque âge, autour de la croissance, 
de la taille, et de la place que nous occu-
pons... Ouvert à toutes et tous. 

SALÈVE
CAROUGE •PLAN-LES-OUATES  
TROINEX-VEYRIER

PROJECTEUR SUR
Assemblée générale de Carouge
Ma 28 fév, 18h, paroisse de Carouge, bd 
des promenades 3. Cette Assemblée gé-
nérale sera suivie d’un repas sur inscrip-
tion auprès du secrétariat. 

Conférence œcuménique de carême
Ma 14 mars, 20h, Anne Soupa. « Il y a des 
raisons d’espérer » (voir visuel en page 38). 

Assemblée générale 
de Troinex-Veyrier
Di 26 mars, 11h15, temple de Troinex, à 
la suite du culte de 10h. Vous trouverez 
l’ordre du jour sur notre site : troinex-vey-
rier.epg.ch.

Culte des Rameaux en Région
Di 2 avril, 10h15, temple de Carouge. Nous 
allons vivre un grand culte Sun Day Fa-
milles intergénérationnel, régional, où Ca-
rolina Costa, pasteure, aura la joie de nous 
raconter tout le récit de Pâques en Man-Hû. 
L’occasion pour chacun de (re)plonger dans 
le grand mystère du Christ avec les yeux et 
les oreilles du cœur grands ouverts pour 
entendre comment il résonnera pour nous. 
Enfin, nous prolongerons ce culte par un 
grand apéritif dînatoire canadien – à man-
ger uniquement avec les mains – sur le 
parvis du temple en cas de beau temps ou 
au Centre paroissial de Carouge en cas de 
pluie. Pour y participer, nous vous deman-
dons de penser à apporter un mets sucré ou 
salé. La Région offre les boissons ! 

RENDEZ-VOUS
Grec ancien
Les lundis 27 février et 20 mars, à 18h30. 
Salle paroissiale de Carouge. Cours de 
lecture de l’Evangile de Jean, en grec, 
gratuit. Renseignement auprès du secré-
tariat : 022 343 17 40. 

Espace Ressource
Ma 28 fév et 28 mars, 18h30-19h30, 
temple de Plan-les-Ouates. Méditation 
et prière.

Protestants ?
Me 1er mars, temple de Plan-les-Ouates, 
Blaise Menu. Dernière soirée sur les fon-
damentaux du protestantisme. 

Groupe de partage
Un jeudi par mois, de 19h30 à 21h30, pa-
roisse de Troinex-Veyrier. Chez les uns et 
les autres. Ouvert à tous ! Infos : Chris-
tiane Forster, 078 965 52 60. 

Chorale EPG Salève
Jeudis 2, 16 et 23 mars, à 20h, temple de 
Plan-les-Ouates. 

Existe-t-il un carême 
protestant ?
PLATEAU-CHAMPAGNE Si le carême 
concerne toute l’Eglise, puisqu’il date 
du IVe siècle et se réfère aux 40 jours 
de jeûne de Jésus dans le désert, il est 
généralement associé à l’Eglise catho-
lique. C’est là que la pratique était la 
plus rigoureuse avec des jeûnes com-
plets les mercredis et vendredis et une 
privation des douceurs et de la viande 
les autres jours. Les réformateurs ont 
renoncé à ces pratiques avec la dé-
couverte du salut par la foi seule. Tou-
tefois, ils n’ont jamais retiré le carême 
du calendrier liturgique. Au contraire, 
dans ces six semaines qui précèdent 
Pâques, ils insistaient sur la médita-
tion de la Parole de Dieu. Il existe donc 
bel et bien un carême protestant. Au-
jourd’hui, il n’est plus très différent du 
carême catholique, qui a assoupli ses 
pratiques, alors que les protestants 
organisent maintenant des semaines 
de jeûne. Cependant, le point le plus 
important demeure la méditation et la 
réflexion sur sa vie spirituelle. A l’ho-
rizon des fêtes les plus importantes 
de l’année, Vendredi-Saint et Pâques, 
prendre du temps pour approfondir sa 
foi est un chemin lumineux et néces-
saire.   Daniel Gnaegi 
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Concert de la Cie Esperluette
Je 2 mars, 19h, temple de Carouge, 
concert, chapeau à la sortie. 

Brunch au temple
Di 5 mars, 11h, temple de Plan-les-
Ouates (pavillon), avec le témoignage 
de Carolina Costa, pasteure, auteure et 
youtubeuse en quête d’Amour absolu. 

A la découverte du texte biblique
Tous les lundis, de 14h à 15h30, locaux de 
Troinex. Etude d’un texte avec la théolo-
gienne Danielle Clerc. 

Entrez, c’est ouvert
Mardis 7 et 21 mars, 9h30-10h30, temple 
de Plan-les-Ouates. Un partage théolo-
gique dans la convivialité. 

Spectacles 
Templ’OzArts
Temple de Plan-les-Ouates, Ve 10 mars, 
20h, « Sois belle et t’endors pas », spec-
tacle sur l’évolution du droit des femmes 
et de vote à travers le monde. Ve 31 mars, 
20h, « Echos des saisons de la vie », chan-
sons, textes et tableaux de Bernard et 
Claire Bolay (voir visuel ci-dessous).

Cercle protestant
Ma 14 mars, 19h, salle paroissiale de Ca-
rouge, renseignements auprès du secré-
tariat : 022 343 17 40. 

Ensemble 
Classy Cosy
Sa 18 mars, 19h, temple de Carouge. 
Concert, chapeau à la sortie. 

Infos Jeunesse
Caté 2e année : le groupe qui arrive au 
terme de son parcours de caté partira en 
retraite du 31 mars au 2 avril au carmel 
de Mazille (Bourgogne) afin de préparer 
leur culte de baptêmes et confirmations. 
Ce sera l’occasion de partager ensemble 
sur ce que chacun a vécu, d’échanger au-
tour de sa foi et de rencontrer les sœurs 
de Mazille. Post-KT : une partie des 
jeunes du groupe de post-KT de la Ré-
gion ira vivre une retraite au carmel de 
Mazille afin de partager et de vivre une 
autre expérience aux côtés des sœurs du 
carmel. 
Nous partirons du 24 au 26 mars, avec 
un autre groupe de jeunes. Cette retraite 
permettra de vivre notre foi intérieure-
ment, différemment.

Justice climatique 
maintenant !
SALÈVE La campagne œcumé-
nique de carême s’ouvre comme 
l’an dernier sur cet appel pressant : 
« Justice climatique maintenant ! » Il 
ne suffit pas de le dire, ni même de 
le penser pour que cela soit, nous 
n’en sommes que trop conscients. 
Mais peut-être faut-il déjà se de-
mander si, en la matière, il y a en-
core des raisons d’espérer quelque 
chose tant les coups portés à notre 
terre et les dégâts inhérents sont 
gigantesques, sans compter l’aveu-
glement complice et complaisant 
des uns et des autres dont nous 
sommes… ? 
Est-ce que ce sera l’axe ou l’un 
des axes choisi et développé par la 
théologienne et bibliste Anne Sou-
pa lors de la prochaine conférence 
œcuménique de carême intitulée 
« Il y a des raisons d’espérer ! » ? 
A vous de le découvrir le mardi 14 
mars, à 20h, au temple de Plan-les-
Ouates (voir affiche en page 38). Et 
de là peut-être faire ensemble un ou 
deux ou même trois pas marqués 
d’assez d’espérance, de confiance 
et d’amour pour ce monde et ses 
habitants qu’ils nous permettent 
de cheminer vers le relèvement de 
Pâques !   Olivier Corthay 
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Enfants et familles Région Salève
Ces rencontres ont lieu une fois par mois, 
ouvertes à tous les enfants de 1P à 8P sur 
Carouge, Plan-les-Ouates et Troinex sous 
la conduite de la pasteure Carolina Costa 
et de bénévoles. Informations : carolina.
costa@protestant.ch ou saleve.epg.ch. 

Rendez-vous de prière
Tous les jeudis, à 14h30, paroisse de 
Troinex. Partage, silence et prière. 

Concert de l’association Ponticello
Ve 31 mars, 19h, temple de Carouge. Cha-
peau à la sortie. 

Le nouveau mardi
Chaque mardi, de 9h à 11h, temple de 
Plan-les-Ouates. Avec le « coin café ». 

Le temple est à vous !
Les mercredis, de 9h30 à 11h30, temple 
de Troinex. Le temple est ouvert pour 
vous (sauf vacances scolaires). 

Café contact
Tous les jeudis, de 9h30 à 10h30, salle 
paroissiale de Carouge (hors vacances 
scolaires). 

CULTES EMS
EMS Happy Days
Je 2 mars, 15h.

ARVE ET LAC
ANIÈRES-VÉSENAZ • CHÊNE  
COLOGNY-VANDŒUVRES-CHOULEX 
JUSSY

PROJECTEUR SUR
Culte à Jussy
Di 5 mars, 10h, temple de Jussy. Culte de 
bénédiction et d’encouragement préparé 
par une équipe œcuménique avec sainte 
cène. 

Office du milieu du jour
Ve 10 mars, 12h30, temple de Jussy, 
Vanessa Trüb, pasteure. Office du milieu 
du jour avec chants de Taizé, écoute de la 
Parole et prière d’intercession. 

Culte à Gy
Di 12 mars, 10h, temple de Gy, Vanessa 

Trüb, pasteure. Culte musical avec accor-
déon et orgue. 

Traversée de la Bible
Ma 14 mars, 18h30-19h30, chalet pa-
roissial de Vandœuvres (face au temple). 
Les livres de la Bible : genres littéraires 
et textes célèbres – Ateliers animés par 
le pasteur Marc Pernot. Sujet du jour : 
Evangiles (les quatre commencements). 
Bienvenue à toute personne de bonne vo-
lonté, croyante ou non, en entrée libre, 
sans engagement. Inscription (pour re-
cevoir les documents avant la séance) à 
marc.pernot@protestant.ch.

Rencontres œcuméniques de carême
Me 15, 22 et 29 mars, trois conférences 
autour du thème, « Réenchanter le 
monde ». Infos : www.arve-et-lac.epg.ch. 

Les Tentes Rouges
Je 23 mars, 20h, temple de Chêne-Bou-
geries. Cercle ritualisé de parole pour 
femmes. Avec impulsions biblique et spi-
rituelle. 

Marche spirituelle – cène de vie
Sa 25 mars, 9h40. Embarcadère des 
mouettes Port Noir. Rendez-vous à 9h40 
(départ 9h50). Repas à la cafétéria du jar-
din botanique et traversée à payer, bois-
sons offertes. 

Culte à Jussy
Di 2 avril, 10h, temple de Jussy, Vanessa 
Trüb, pasteure. Concert « Kaléidoscope 
enchanteur », avec des magnifiques musi-
cien·nes et divers styles, entrée libre, cha-
peau à la sortie en soutien à la paroisse.  

RENDEZ-VOUS
Prière œcuménique à la Chapelle
Lu 27 fév, 10h30, Centre paroissial de 
Chêne-Bourg. 

Partage biblique
Ma 28 fév, 18h15, Foyer du temple de 
Chêne-Bougeries.

Journée mondiale de la prière
Ve 3 mars, 12h15, Foyer du temple de 
Chêne-Bougeries. 

Prière de Taizé
Ma 7 mars, 20h, chapelle de Vésenaz. 
Temps de prière, de silence et de chants. 

Culte régional Terre Nouvelle
Di 19 mars, 10h, chapelle d’Anières, Ma-
rie-Laure Jakubec-Gauchat. 

Jeûne de carême
Di 26 mars, jeûner cinq jours dans le 
cadre du carême. Prendre soin de notre 
Terre intérieure. Renseignements : 
Vanessa Trüb au 079 408 41 47 et Gabriel 
Amisi au 077 414 16 57. 

Culte tous âges du Printemps
D i  2 6  m a r s ,  1 0 h 3 0 ,  t e m p l e  d e 
Vandœuvres, Vanessa Trüb et les ca-
téchètes. Culte tous âges avec chorale 
des enfants. Un grand et beau moment 
pour tous, préparé par une équipe et 
en présence des enfants du catéchisme 
enfants. 

Culte tous âges  des Rameaux
Di 2 avril, 10h30, temple de Chêne-Bou-

Dates à retenir 
en mars 
ARVE ET LAC Le vendredi 3 mars, 
à 12h15, au Foyer du temple (route 
de Chêne-Bougeries 153) se vivra la 
« Journée mondiale de la prière », un 
temps de silence, de la musique, une 
célébration participative et un repas 
canadien (possibilité de sandwich 
à l’emporter pour les travailleurs). 
Cette année, en se basant sur le 
thème « J’ai entendu parler de votre 
foi » tiré de la lettre de Paul à l’Eglise 
d’Ephèse (Eph 1,15), les femmes 
du comité taïwanais de la JMP ont 
réfléchi à la manière dont cette foi 
est vécue dans leur quotidien et de-
vient visible pour les autres. N’hé-
sitez pas à visiter le site internet de 
Chêne et de la Région Arve et Lac. 
Le jeudi 23 mars, à 20h, au temple 
de Chêne-Bougeries la prochaine soi-
rée des Tentes Rouges. Ces groupes 
de paroles de femmes qui partagent 
leurs expériences et leurs histoires 
sans contrainte, dans un espace in-
time, de bienveillance, de transmis-
sion de soutien et de douceur, sont à 
chaque fois de merveilleux moments 
« hors du temps » pour nourrir la soif 
de sonorité, de solidarité féminine et 
de transmission intergénérationnelle. 
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geries, Gabriel Amisi et les catéchètes. 
Culte pour toutes les générations, pré-
paré par les enfants ayant participé au 
week-end à Arzier de la Région Arve et 
Lac dite « Chêne ». 

Partage biblique
Chaque jeudi, à 10h, chapelle de Vésenaz. 
Echange sur le texte choisi pour le culte 
du dimanche suivant. 

CULTES EMS
Eynard-Fatio
Lu 27 fév et 20 mars, 15h30, G. Amisi. 
Nouveau Prieuré
Lu 6 mars, 15h, G. Amisi. 
Foyer du Vallon
Ma 7 mars, 16h, G. Amisi. 
EMS Foyer Saint-Paul
Je 9 mars, 11h15, M. Pernot. 
La Coccinelle
Je 9 mars, 10h30, M. Schach. 
EMS Maison de Pressy
Ma 21 mars, 11h15, M. Pernot. 
La Louvière, Presinge
Ve 24 mars, 15h, M.-L. Jakubec-Gauchat. 
La Tour, Hermance
Ma 28 mars, 10h15, M.-L. Jakubec-Gauchat.
La Villa Mona
Ve 31 mars, 15h, C. Jeanneret et E. Noyer. 

PAROISSES CANTONALES

SUISSE-ALLEMANDE / 
DEUTSCH-SCHWEIZER KIRCHGEMEINDE

PROJECTEUR SUR
Musik und Madeleines
Sa 11 mars, 17h, temple de la Madeleine, 
Orgelwerke vorgestellt von Arthur Sau-
nier. Eintritt frei, Kollekte. 

Pierre Stutz : Vortrag zum Thema 
«Menschlichkeit JETZT!»
Je 16 mars, 18h30, temple de la Made-
leine, Pierre Stutz ist Theologe und Autor 
aus dem Aargau. Gemeinsam mit Helge 
Burggrabe hat er das HUMAN-project 
gegründet. Der Vortrag wird zweispra-
chig (dt/fr) gehalten. www.human-pro-
ject.net. Eintritt frei, Kollekte. 

RENDEZ-VOUS
Mittwochstreff
Me 1er mars, 15h, restaurant „Cité Vieus-

seux“, TPG Bus 10, 22, 51, arrêt Fran-
chises. 

Ökumenischer 
Mittagstisch
Me 8 mars, 12h, restaurant Pla ine 
Lune, Anmeldung bis 6. März bei Ju-
tta Hany 079 656 13 93 – jutta.hany@
ref-genf.ch od. im Gemeindesekretariat 
022 310 47 29. 

Kreistänze für Seniorinnen 
und Senioren
Donnerstags, 15h15, mit Margrit Wenger. 

Kleine Wanderung
Ve 10 mars, 10h, Wanderung von TPG 
Bushaltestelle Lignon-Tours (Linien 7, 9, 
28 et 51) bis Aigues Vertes. 
Um 12 Uhr Mittagessen im restaurant 
von Aigues Vertes (auch für die, die nicht 
wandern möchten). Begleitung, Koor-
dination und Infos: Erwin Gerber, 022 
349 56 03, und Jutta Hany, 079 656 13 93,  
jutta.hany@ref-genf.ch. 

Literaturkreis
L u 13 m ar s ,  10 h ,  G emei ndehaus , 
Wir lesen „Mächtig stolz – 40 Jahre 
Frauen-Kirche-Bewegung“. Ohne An-
meldung. 

Offenes Jassen und andere 
Gesellschaftsspiele
Me 22 mars, 14h, Gemeindehaus, Ohne 
Anmeldung. 

Treffpunkt Tricot-Thé
Temple de la Madeleine, Donnerstags ab 
14Uhr mit Jutta Hany. 

COMMUNAUTÉ ŒCUMÉNIQUE DES  
PERSONNES HANDICAPÉES ET LEURS 
FAMILLES

Célébration œcuménique
Di 19 mars, 10h, temple de Montbrillant. 
Thème de la célébration : Ton miracle 
bleu. Avec la Communauté des sourds et 
malentendants de Genève, la Pastorale 
des milieux ouverts et la paroisse protes-
tante Rive droite. Célébrant.e.s : Anna 
Bernardo, Greta Nania-Montoya, Myriam 
Fonjallaz, Catherine Ulrich, Katharina 
Vollmer, Julien Buillard et abbé Giovanni.

Assemblée générale
Di 19 mars, après la célébration, nous 
vous invitons à l’Assemblée générale de la 
Communauté au temple de Montbrillant. 
L’ordre du jour et le rapport d’activité 
vous seront envoyés par poste. Suivra la 
soupe de carême, merci de vous inscrire 
par courriel : coph.ge@gmail.com ou par 
téléphone : 022 734 65 60 (répondeur).

COMMUNAUTÉ ŒCUMÉNIQUE DES 
SOURDS ET MALENTENDANTS

Prophètes et paraboles, 
partage d’une Parole décalée
Me 15 mars, 12h, temple de Montbril-
lant, salle au sous-sol. Les Tables de la 
P(p)arole sont des espaces pour partager 
la Parole de Dieu, la goûter, la savourer 
et la laisser résonner avec nos vies et 
nos paroles, en veillant au respect des 
interrogations et recherche personnelle. 
Repas de 12h à 12h30, puis partage bi-
blique jusqu’à 14h30. Avec traduction 
en LSF. Vous êtes les bienvenu.e.s, sans 
inscription et c’est gratuit.

Célébration 
œcuménique
Di 19 mars, 10h, temple de Montbril-
lant. Thème de la célébration : Ton 
miracle bleu. Avec la Communauté des 
personnes handicapées et de leurs fa-
milles, la Pastorale des milieux ouverts 
et la paroisse protestante Rive droite.  
Célébrant.e.s : Anna Bernardo, Greta  
Nania-Montoya, Myriam Fonjal laz,  
Catherine Ulrich, Katharina, Vollmer, 
Julien Buillard et abbé Giovanni. Tra-
duction en LSF, projection des textes 
sur écran et boucle magnétique.

Assemblée générale
Di 19 mars, après la célébration, nous 
vous invitons à l’Assemblée générale de 
la Communauté au temple de Montbril-
lant. L’ordre du jour et le rapport d’acti-
vité vous seront envoyés par poste. Suivra 
la soupe de carême, merci de vous ins-
crire par courriel : cosmg.ge@gmail.com.

Messe des Rameaux
Sa 1er avril, 18h, église de Saint-Joseph. 
Avec traduction en langue des signes.
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MINISTÈRES 
CANTONAUX

ENFANCE
Les Théopopettes saison 13
Me 1er, 15 et 29 mars, 15h30, Auditoire 
Calvin, 1er mars « La mort, c’est pour 
longtemps ? », 15 mars « C’est moche ! ». 
Dernière parlotte de la saison 29 mars 
« Les gros mots ». www.theopopettes.ch. 

Bible et Aventure pour les Mômes 
(B.A.M)
Sa 4 mars et 1er avril, 10h, Auditoire Cal-
vin, célébrations pour parents et enfants 
(dès 4 ans) pour découvrir en famille une 
histoire biblique en mots et en notes. 
www.eglise-des-enfants.ch/bam. 

ÉTUDIANTS
Activités
Aumôner ie de l’université de Ge-
nève, Jean-Michel Perret. Leçon d’es-
sai du chœur gospel le 23 février, à 19h. 
Nage en eau froide suivie d’un repas les  
vendredis midi. Projet de camp en Sar-
daigne, chant et olives. Infos : jean- 
michel.perret@unige.ch.

CENTRE ŒCUMÉNIQUE DE CATÉCHÈSE 
(COEC)

 
PROJECTEUR SUR
Formation : Man Hû
Sa 18 mars, 9h-17h. Un parcours au ser-
vice de la spiritualité de l’enfant, du jeune 
et de l’adulte. Des récits bibliques ou li-
turgiques narrés à l’aide d’objets symbo-
liques pour des animations catéchétiques 
et des célébrations. Pour tout public. Ap-
prendre à utiliser cet outil ou à adapter des 
récits existants (boîtes prêtes à l’emploi au 
COEC). Créer ses « Man-Hû » et choisir 
son matériel. Inscriptions jusqu’au lundi 13 
mars : info@coec.ch. Infos : www.coec.ch/
formation-man-hu. Site : www.man-hu.ch.

ExpoDoc à l’EspaceDoc 
Venez découvrir notre matériel d’anima-
tion, livres, DVD pour Pâques. Le prêt 
est ouvert à toutes et tous. Catalogue en 
ligne : www.coec-documentation.info/
NetBiblio.

RENDEZ-VOUS
CaféDoc à l’EspaceDoc 
Ma 28 mars, 10h. Venez découvrir les nou-
veautés de l’espace documentation (Es-
paceDoc) autour d’une tasse de thé/café et 
de quelques gourmandises. www.coec.ch.

ACCOMPAGNEMENT
Communication validante
Lu 20 mars, 13h30-17h. Paroisse Sainte-
Jeanne-de-Chantal, avenue d’Aïre 3. 
Après-midi œcuménique de formation 
avec Danièle Warynski, master en en-
seignement de la validation selon Nao-
mi Feil. Particulièrement destinée aux 
personnes qui font de l’accompagnement 
dans le cadre des Eglises, en institution 
ou à domicile, ou auprès de leurs proches. 
Infos : Cathy Espy-Ruf, 076 565 80 66. 
Inscription : secrétariat Accompagne-
ment, av. de Sainte-Clotilde 9, 1205 GE 
ou infoservacc@protestant.ch. 

Se ressourcer en temps de crise
Ma 21 mars, 14h30-16h, HUG Auditoire 
Julliard, rue Alcide-Jentzer 17. Dans la 
nuit, chercher la source. L’itinéraire spi-
rituel d’Etty Hillesum. Conférence (en 
présentiel et en visioconférence) de Beat 
Altenbach, prêtre jésuite, aumônier de pri-
son et accompagnateur spirituel. Particu-
lièrement destinée aux personnes qui font 
de l’accompagnement ou de la visite dans 
les institutions ou à domicile. Organisa-
tion : équipes catholique et protestante des 
aumôneries HUG (Cluse-Roseraie). Infos : 
secrétariat des aumôneries HUG, 022 372 
65 90 ou catherine.rouiller@hcuge.ch. 
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CENTRE-VILLE RIVE GAUCHE Je 2 mars 12h30, chapelle des 
Macchabées, S. Landeau, Psaume 41. Ve 3 mars 12h15, Pe-
tit Espace Fusterie, méditation. Di 5 mars 10h, cathédrale 
Saint-Pierre, S. Landeau et G. Waterlot. 10h, temple de Ma-
lagnou, E. Fuchs. 20h30, chapelle de Champel, F. Roux. Je 
9 mars 12h30, chapelle des Macchabées, O. Pictet, Psaume 
42. Ve 10 mars 12h15, Petit Espace Fusterie, méditation. Di 
12 mars 10h, cathédrale Saint-Pierre, A. Lotz. 10h, temple 
des Eaux-Vives, V. Schmid. 20h30, chapelle de Champel, 
M. Pernot. Je 16 mars 12h30, chapelle des Macchabées, S. 
Landeau, Psaume 43. Ve 17 mars 12h15, Petit Espace Fus-
terie, méditation. Di 19 mars 10h, cathédrale Saint-Pierre, 
S. Landeau et J. Charras Sancho. 10h, temple de Champel, 
E. Fuchs. 17h, chapelle de Champel, Renouveau et Guéri-
son. 20h30, chapelle de Champel, J. Stroudinsky. Je 23 mars 
12h30, chapelle des Macchabées, E. Rolland, Psaume 44. 
Ve 24 mars 12h15, Petit Espace Fusterie, méditation. Di 26 
mars 10h, cathédrale Saint-Pierre, B. Gérard. 10h, temple 
des Eaux-Vives, V. Schmid. 20h30, chapelle de Champel, J.-
M. Perret. Je 30 mars 12h30, chapelle des Macchabées, B. 
Gérard, Psaume 45. Ve 31 mars 12h15, Petit Espace Fusterie, 
méditation. Di 2 avril 10h, cathédrale Saint-Pierre, S. Lan-
deau. 10h, temple de Malagnou, E. Fuchs. 20h30, chapelle 
de Champel, E. Fuchs.

CENTRE-VILLE RIVE DROITE Di 5 mars 10h temple de Saint- 
Gervais, cantate, M. Pernot. Di 12 mars 10h, temple de Mont-
brillant, P. Baud. Di 19 mars 10h, temple de Saint-Gervais, P. 
Baud, sainte cène. 10h, temple de Montbrillant, équipe pas-
torale, célébration œcuménique avec la COSMG, COPH, avec 
traduction en langue des signes. Di 26 mars 10h, temple de la 
Servette, R.-M. Privet Tshitenge et P. Dos Santos. Di 2 avril 10h, 
temple de Saint-Gervais, R. Renfer, cantate. 

JURA-LAC / PAROISSE DES 5 COMMUNES, PETIT-SACONNEX, TERRE 
SAINTE-CELIGNY, VERSOIX Je 2 mars 9h30, temple du Petit- 
Saconnex, J.-D. Schneeberger, Espace de silence, de médita-
tion. Di 5 mars 10h, Chapelle des Crêts, A. Fuog, sainte cène. 
10h, paroisse de Versoix, Equipe, prière de Taizé. 10h, temple 
du Petit-Saconnex, I. Monnet, sainte cène. 17h30, temple du 
Petit-Saconnex, J.-D. Schneeberger, Un temps à vivre avec 
des amis, en famille et en communauté... Suivi par un repas 
communautaire à la salle de paroisse. 18h, temple de Com-
mugny, L. Sibuet, culte tous âges. Sa 11 mars 18h, Chapelle 
des Crêts, A. Fuog, culte du soir avec sainte cène. Di 12 mars 
10h, Temple de Genthod, A. Fuog, sainte cène. 10h, temple 
du Petit-Saconnex, J.-D. Schneeberger. 17h, temple du Petit- 
Saconnex, moments musicaux. Di 19 mars 10h, Chapelle des 
Crêts, Pastorale Jura-Lac, culte régional. 10h, temple de Cé-
ligny, L. Sibuet, cène. 10h, temple du Petit-Saconnex, culte  
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régional, chapelle des Crêts. Pas de culte au Petit-Saconnex. 
Ma 21 mars 18h30, temple du Petit-Saconnex, soupe œcumé-
nique de carême. Sa 23 mars 18h, Chapelle des Crêts, Equipe, 
culte du soir avec sainte cène. Di 26 mars 10h, temple du Pe-
tit-Saconnex, L. d’Andiran. 10h, paroisse de Versoix, E. Som-
mer et Come on Gospel Quartet, culte Gospel. 10h, chapelle 
de Bogis-Chavannes, C. Hofer, culte campagne de carême, 
cène et Assemblée paroissiale. 17h, temple du Petit-Saconnex, 
moments musicaux. Me 29 mars 20h, temple du Petit-Sa-
connex, chant et prière. Toute l’année et chaque dernier mer-
credi du mois. Di 2 avril 10h, Chapelle des Crêts, L. d’Andiran, 
sainte cène. 10h, paroisse de Versoix, E. Di Fortunato, culte 
famille des Rameaux. 10h, temple de Coppet, L. Sibuet, culte 
de bénédiction et de confirmation. 

RHÔNE-MANDEMENT / AÏRE-LE LIGNON, CHÂTELAINE, COIN-
TRIN-AVANCHETS, MANDEMENT, MEYRIN, VERNIER Di 5 mars 10h, 
Centre paroissial du Lignon, I. Frey-Logean, sainte cène. 10h, 
temple de Satigny, N. Genequand. Di 12 mars 10h, Centre pa-
roissial œcuménique de Meyrin, N. Genequand, culte régional 
des familles. Di 19 mars 9h45, paroisse de Meyrin, P. Golaz. 
10h, Centre paroissial du Lignon, M. Félix. 10h, temple de Ver-
nier, I. Frey-Logean. Di 26 mars 10h, Maison de paroisse de 
Châtelaine, I. Frey-Logean. 10h, temple de Russin, N. Gene-

quand. 10h, temple de Vernier, P. Golaz. Di 2 avril 10h, Centre 
paroissial œcuménique de Meyrin, P. Golaz. 

PLATEAU-CHAMPAGNE / BERNEX-CONFIGNON, CHAMPAGNE, 
ONEX, PETIT-LANCY–SAINT-LUC Di 5 mars 10h, centre parois-
sial, G. Gribi, suivi de l’Assemblée générale. 10h, Espace Saint-
Luc, prédicateur invité. 10h, temple de Cartigny, C. Roux, 
Bernex-Champagne, sainte cène. 10h, temple d’Onex, D. Gnae-
gi, culte familles. Di 12 mars 10h, centre paroissial G. Gribi, 
tous âges, Bernex-Champagne. 10h, temple d’Onex, D. Gnaegi, 
sainte cène. 10h, chapelle du Petit-Lancy, G. Teklemariam Di 
19 mars 9h30, centre paroissial, E. Jeanneret, Bernex-Cham-
pagne : Dimanche en famille. 10h, temple d’Onex, D. Gnae-
gi, Assemblée générale. 10h, Espace Saint-Luc, P. Vonaesch. 
10h, temple de Cartigny, F. Roux, Bernex-Champagne. Di 26 
mars 10h, centre paroissial, G. Teklemariam et équipe Terre 
Nouvelle, culte régional Terre Nouvelle. Di 2 avril 10h, centre 
paroissial, G. Gribi et les enfants de l’enseignement biblique, 
Bernex-Champagne. 10h, temple d’Onex, D. Gnaegi. 10h, Es-
pace Saint-Luc, G. Teklemariam et catéchètes. 

SALÈVE / CAROUGE, PLAN-LES-OUATES, TROINEX-VEYRIER Di 5 
mars 10h, temple de Troinex, B. Menu, culte dialogue, sainte 
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cène. 10h, temple de Carouge, P. Leu, cène. Di 12 mars 10h15, 
temple de Plan-les-Ouates, C. Costa, culte régional Sun Day 
Familles. Di 19 mars 10h, temple de Veyrier, B. Menu. 18h, 
temple de Carouge, P. Leu, culte musical. Di 26 mars 10h, 
temple de Plan-les-Ouates, O. Corthay, culte pour les Jubi-
laires, sainte cène. 10h, temple de Troinex, B. Menu, suivi dès 
11h15 de l’AG. Di 2 avril 10h15, temple de Carouge, C. Costa, 
culte régional Rameaux Sun Day Familles. 

ARVE  E T  L AC  /  AN I È R E S -VÉ S E NA Z ,  C H Ê N E ,  C O LO G NY-
VANDŒUVRES-CHOULEX, JUSSY-GY-MEINIER-PRESINGE-PUPLINGE 
Di 5 mars 10h, centre de Chêne-Bourg, culte radio. 10h, temple 
de Jussy. 10h, temple de Cologny, P. Schlaepfer, culte « dia-
logue » invitant les fidèles à réagir sur un texte biblique. 10h, 
chapelle de Vésenaz, M.-L. Jakubec-Gauchat. Ve 10 mars 
12h30, temple de Jussy, V. Trüb. Di 12 mars 10h, centre de 
Chêne-Bourg, culte radio. 10h, temple de Gy, V. Trüb. 10h, 
temple de Vandœuvres, M. Pernot, bienvenue à toute personne, 
protestante ou non. 10h, chapelle de Vésenaz, M. Schach, avec 
sainte cène. Di 19 mars 10h, chapelle d’Anières, M.-L. Jaku-
bec-Gauchat, Régional Terre Nouvelle. Di 26 mars 10h, centre 
de Chêne-Bourg, culte Renouveau et Guérison. 10h30, temple 
de Vandœuvres, V. Trüb et les catéchètes. Di 2 avril 10h, cha-
pelle d’Anières, M.-L. Jakubec-Gauchat. 10h, temple de Jussy, 
V. Trüb, Rameaux. 10h, temple de Cologny, M. Pernot, bien-

venue à toute personne, protestante ou non. 10h30, temple de 
Chêne-Bougeries, G. Amisi et les catéchètes.

PAROISSES CANTONALES Ve 3 mars 18h, église Saint-Boniface, 
Weltgebetstag. Di 12 mars 10h, temple de la Madeleine, K. Voll-
mer, Arthur Saunier an der Orgel, Terre-Nouvelle Gottesdienst. 
Sa 25 mars 17h, temple de la Madeleine, K. Vollmer, Jutta Hany, 
Mit Psalmen beten. 

AUMÔNERIE DES HUG Di 5 mars 10h, HUG Beau-Séjour, A.L. 
Cornaz Gudet, culte. 10h15, HUG Trois-Chêne, O. Corthay, 
culte. Ve 10 mars 11h, HUG Bellerive, P. Cizniar, culte. Di 12 
mars 10h, HUG Belle-Idée, E. Schenker, culte. 10h, HUG Opé-
ra, N. Schopfer, culte. Di 19 mars 10h, HUG Loëx, N. Schopfer, 
culte. 10h15, HUG Belle-Idée, E. Schenker, culte. 10h30, HUG 
Joli-Mont, A.-L. Cornaz Gudet, culte. Je 23 mars 16h, HUG 
Belle-Idée, E. Schenker, fête de l’Annonciation. 
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